
des deux hommes d'Etat
anglo-saxons

La rencontre

Q

U'EST-IL sorti des entretiens
ae Washington ! Le commu-

nique .mai ne cacne pas
que certaines divergences de vue
subsistent entre Anglais et Améri-
cains, notamment au sujet aes allai-
tes au Moyen-Orient et U' i-Xtreme-
Orient. Le président Eisennower ap-
prouv e bien en principe le pacte de
tfagdad. Mais on éprouve l'impres-
sion , à lire le passage laconique qui
concerne cet instrument diplomati-
que que les Etats-Unis ne souhai-
tent pas pour l'instant s'engager
trop avant uans cette airectioii. ce
quils aimeraient, c'est que le statu
quo, admis auireiois par la Uranae-
Kre iagne et la .. rance aussi, tût
maintenu, créant un équilibre ae
forces uans cette région, mais il n a
pas dépendu d'eux que cet équili-
bre ait ete rompu aepuis quelques
mois pour divers motus qui sont
connus : attitude de plus en plus
intransigeante ae l'Egypte et aes
autres j_ tats arabes a i égard d'Is-
raël, envoi d'armes soviétiques, reac-
tion britannique sous la forme pré-
cisément d'un renforcement du
pacte de Bagdad. Maintenant il
s'agirait d'aviser. Mais de toute évi-
dence, Ai. Eisenhower souhaite ne
pas intervenir avant que soit passée
l'élection présidentielle. C'est ce qui
ressort en somme du communiqué
de Washington !

Même immobilisme, et pour la
même raison, quant à l'attitude à
adopter vis-à-vis ae la Chine com-
muniste. M. Eden a insiste pour que
l'interdiction des envois à la grande
Républiqu e populaire d'Extrême-
Orient lût sinon levée, du moins
assouplie. Les industriels britanni-
ques désireraient beaucoup recou-
vrer le marché chinois. Et le gou-
vernement n'est pas défavorable à
ce, dessein. Comme il peut s'agir de
matières premières dites stratégi-
ques, la décision ne saurait être
prise que par les « grands alliés »
unanimes. Là encore, le président
îàsenhower ne saurait engager l'ave-
lir avant qu 'on soit au clair sur le
résultat du scrutin américain qui
pèse ainsi, ce n'est pas la première
fois, comme une lourde hypothèque.
sur la politique internationale.

X X X
Pour masquer les divergences

politiques qui conduisent leurs pays
à l'immobilisme, les deux interlo-
cuteurs ont publié une déclaration
annexe qui, elle, nous semble du
plus vif intérêt. Il s'agit de réaffir-
mer les positions morales des deux
grandes puissances anglo-saxonnes.
On dira que celles-ci sont connues.
Mais les "offensives de « paix » so-
viétiques ont créé un tel état de
trouble à l'ouest, l'esprit de neutra-
lisme qui en est résulté dans maints
secteurs de l'opinion occidentale a
tant gagné en amp leur qu'il est des
plus utiles que MM. Eisenhower et
Eden aient souligné de nouveau à
la face du monde, les principes qui
inspirent leur action.

L'individu n'est pas fait pour
l'Etat, mais l'Etat est fait pour pro-
téger l'individu, voilà le premier
point que les deux hommes d'Etat
anglo-saxons ont mis comme à la
clé de leur déclaration annexe. Et
de ce point découlent les sept ou
huit autres que nous avons publiés
hier (en particulier qu 'il reste inad-
missible que cent millions d'Euro-
péens qui furent libres autrefois
aient à servir le dessein de la gi-
gantesque entreprise collectiviste
soviétique). Vérité essentielle, vérité
fond amentale  qu 'on commence à ou-
blier dans bien des pays où elle
n'aurait jamais dû être négligée.

Tous, si nous n'y prenons pas
garde, nous inclinons volontiers à
considérer aujourd'hui l'Etat comme
une fin dernière, alors qu 'il ne
devrait être que le serviteur de
tous. La mentalité totalitaire exerce
des ravages partout. C'est contre
elle qu 'il faut réagir en premier lieu
si l'on entend édifier le monde sur
des bases valables et acceptables
pour l 'homme. Pour avoir mis l'ac-
cent sur cette notion fondamentale,
la rencontre des deux hommes
d'Etat anglo-saxons n'aura pas été
inutile.

René BRAICHET.

LIRE AUJOURD'HUI :
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LA REORGANISATION DE L'ARMEE
Le Conseil fédéral a consacré deux séances à l'étude du problème

et charge le département militaire de présenter des propositions détaillées
pour augmenter la mobilité et la puissance du feu

BERNE, 2. — Le département militaire fédéral  communique :
Le Conseil fédéral a consacré deux séances à l'examen des problèmes

posés par notre défense nationale. Il a pris connaissance d'un rapport du
départemen t militaire et des études de la commission de défense nationale.
Il s'est fait renseigner sur les délibérations de sa délégation militaire.

Notre armée doit être adaptée aux
exigences de la guerre moderne, notam-
ment aussi à celles qui résultent de
l'engagement possible d'armes atomi-
ques tactiques. Le Conseil fédéral a
par conséquent demandé au département
militaire de le renseigner de manière

EXPLICATIONS GOUVERNEMENTALES

Au cours d'une conf érence de presse, M. Chaudet et les commandants de corps
Corbat . et de Montmollin p arlent des deux questions à l'ordre du jour : 1) Camps

d'instruction ; 2) Adaptation de l'armée aux conditions de la guerre moderne.

De notre envoyé spécial Eddy Bauer

La conférence qui réunissait à
Berne, les représentants de la presse
suisse autour du conseiller fédéral M.
Chaudet, chef du département mili-
taire, avait pour objet de les orienter
sur deux questions actuellement à
l'ordre du jour devant l'opinion et
le parlement, celle de nos places
d'armes, d'exercice et de tir, celle de
l'adaptation de notre armée aux exi-
gences de la guerre moderne.

Le commandant de corps Corbat,
chef de l'instruction, présentait le
premier sujet et le fit avec autant
de clarté que de conviction. L'intro-
duction des blindés dans n^tre ar-
mée postule, en effet , que l'armée se
procure les terrains nécessaires à
leur instruction, à leurs tirs, ainsi
qu'aux exercices interarmes, destinés
à apprendre aux chars et à l'infan-
terie qu'ils soutiennent, à collaborer
sur le champ de bataille.

Les dimensions et l'emplacement
de nos places d'armes ne satisfont
qu'aux besoins de l'instruction rudi-
mentaire de nos recrues, mais nulle-
ment à leur formation au service en

approfondie sur les possibilités d'ac-
croître la mobilité et la puissance de
feu de l'armée et l'organisation du ter-
rain , ainsi que sur la réorganisation et
les charges financières qu 'entraîneraient
de telles mesures.

Le département militaire est égale-

campagne. Aussi bien, doit-on envi-
sager la création de deux ou trois
places d'exercices ou camps d'ins-
truction à répartir sur l'ensemble du
territoire, et dont pourront profiter
les troupes à l'occasion de leur cours
de répétition. Quant à l'organisation
d'un même nombre de places de tir,

ment chargé de soumettre au Conseil
fédéral un rapport sur les mesures ju-
gées urgentes qui devraient être réali-
sées au cours des années prochaines. Il
devra lui présenter, en évitant la modi-
fication des bases légales, des proposi-
tions détaillées en vue de la création
de quelques formations plus puissantes
par la réorganisation de deux ou trols
unités d'armée.

Le Conseil fédéral reprendra l'exa-
men de ces problèmes lorsqu 'il aura pu
se faire, sur la base des études ordon-
nées, une Idée plus précise des diverses
solutions.

elle s'impose, car la grande vitesse
initiale des pièces qui arment nos
chars, ne leur permettent pas d'uti-
liser celles dont se contente notre
artillerie ; à agir autrement, on ris-
querait des ricochets meurtriers.

Eddy BAUER.
(Lire la suite en Orne page}

BOULGANINE
adresse un deuxième message

à Eisenhower
GETTYSBURG (Pennsylvanie), 2 (A.

F.P.). — Le président Eisenhower a
reçu, jeudi , un second message du ma-
réchal Boulganine, portant probable -
ment sur la question d'un traité d'ami-
tié entre l'U.R.S.S. et les Etats-Unis.

Ce message a été remis, jeudi après-
midi , au département d'Etat par l'am-
bassadeur de l'U.R.S.S. à Washington ,
M. Georgi Zaroubine. Il a été aussitôt
retransmis au président Eisenhower qui
passe le week-end dans sa ferme de
Gettysburg.

Le porte-parole de la Maison-Blanche,
M. James Hagerty, a précisé que M.
Eisenhower n'avait encore reçu qu'une
traduction provisoire du message du
maréchal Boulganine. M. Hagerty a
ajouté que le président Eisenhower et
le secrétaire d'Etat John Foster Dulles
ne répondront pas à M. Boulganine
avant d'avoir une traduction complète
de son message.

La semaine dernière, M. Boulganine
avait adressé à M. Eisenhower un pre-
mier message proposant la signature
d'un traité d'amitié de vingt ans entre
l'U.R.S.S. et les Etats-Unis. Cette sug-
gestion a été rejetée par le président
Eisenhower.

L'ANCIEN PRÉSIDENT ARBENZ
DEVENU PROPHÈTE COMMUNIST E

Le colonel Arbenz , ex-président du Guatemala , s'est établi en Tchécoslo-
vaquie , où il mène la vie d'un exilé entouré de considération. D'orig ine
suisse, le président avait été accusé de mener une politique communiste
dans son pays d'adoption (Amérique centrale). Notre photo a été prise
au cours d'une conférence de presse tenue à Pragu e par l'ex-président
(debout). Au cours de cette dernière , M. Arbenz a effectivement fait l'éloge

des réalisations communistes.

L'INCENDIE MEURTRIER DE BALTIMORE

Neuf personnes tuées et une centaine hospitalisées, tel est le tragique bilan
de l'incendie qui a comp lètement détruit un bâtiment de Baltimore, où plus
de mille personnes assistaient à un banquet. Notre photo montre les

décombres du bâtiment, d'où s'échappe encore une fumée épaisse.

80.000 FRANÇAIS D'ALGERIE
marquent leur hostilité au général Catroux

A L 'OCCASION DU DÉPAR T DU RÉSIDENT GÉNÉRAL SOUSTELLE
M

Ils entendent par cette manif estation monstre avertir M. Guy Mollet
qu 'ils ne toléreront jamais une p olitique d 'abandon

Notre correspondant de Paris tiàus téléphone :
Quatre-vingt mille Français d'Algérie ont manifesté, hier, leur hostilité

à la nomination du général Catroux comme ministre résident général.
Répondant à l'appel des différentes associations d'anciens combattants,
qui font campagn e contre la politique fédéraliste prêtée au gouvernement
Guy Mollet , ils ont saisi l'occasion que leur offrait le départ définitif de
M. Jacques Soustelle pour exprimer à celui-ci leur reconnaissance et, quatre
jours avant l'arrivée de son successeur, pour avertir le président du Con-
seil qu 'ils ne toléreraient jamais une « politique d'abandon ».

Cette manifestation monstre, la plus
Importante qui se soit jamais vue par
le nombre des Français qu 'elle avait
rassemblé, a pris un caractère politique
dénué d'équivoques. Les slogans, inlas-
sablement répétés par la foule, en té-
moignent et c'est aux cris de < Catroux
au poteau », « Mendès dans l'Aurès »,
« Soustelle restez » que le cortège offi-
ciel a été salué en traversant la ville
européenne pavoisée de drapeaux trico-
lores, qu 'il a parcouru le chemin qui sé-
pare le palais de la résidence du quai
où était amarré le paquebot «El Bjezan»,
qui devait ramener en France M. Jac-
ques Soustelle.

Le service d'ordre a été débord é par
cette foule enthousiaste, et c'est avec
un retard de plus d'une heure que l'éx-
gouverneur général a pu monter à bord
tandis que sur le terre-plein noir de
monde retentissait une vibrante Mar-
seillaise.

Commentaires
sur cette manifestation

Cette manifestation , dont l'amp leur
extraordinaire a surpris Paris au point
de provoquer des éditions spéciales des
grands journaux du soir, appelle plu-
sieurs observations.

La première est que le nombre même
des manifestants balaye les hypothèses
soutenues par certains quotidiens de
gauch e, suivant laquelle seule une mi-
norité infime des Français d'Algérie —
les gros colons exploiteurs — marque
l'opposition à la politi que développée
par M. Guy Mollet ct que le général
Catroux aura pour mission d'appliquer.

La seconde qu'elle laisse présager —
et nous le soulignions déjà hier — une
installation difficile du général Ca-
troux dans ses fonctions de ministre
résident.

La troisième enfin , en raison même
de l'absence quasi totale d'indigènes à
cette manifestation , qu'elle agrandit
encore le fossé qui sépare l'élément
français de l'élément musulman.

C'est là d'ailleurs l'aspect le plus
préoccupant de la situation que trou-
vera M. Guy Mollet à son arrivée à
Alger et si, comme ils l'ont annoncé,
les maires et conseillers municipaux
français d'Algérie refusent tout contact
avec le président du Conseil et son
délégu é, ce dernier risque, au moins
dans les premiers temps de sa mission,
d'être à peu près seuil, isolé, ou, plus
exactement, contraint de n'avoir de-
rapports qu'avec la fraction « progres-
siste » de la population française , frac-
tion dont les manifestations d'hier
attestent qu'elle ne peut réunir que
quelques dizaines de milliers d'indivi-
dus sur le million de Français qui
réside en Algérie.
Deux délégations algériennes

à Paris
A Paris, la même division des esprits

se manifeste de façon éclatante et deux
délégation s, arrivées l'une et l'autre
d'Alger, font campagne dans les mi-
lieux politi ques pour exposer leurs
points de vue sur les moyens propres
a redresser la situation. L'une est for-
mée par les élus musulmans , l'autre
par les élus français. Elles développent
des points de vue totalement contra-
dictoires et alors que la première , con-
duite par M. Laquières, insiste sur l'er-
reur que constitue, à son sens, la dési-
gnation du général Catroux , l'autre au
contraire, dirigée par un député mu-
sulman, se félicite de la nomination
du grand chancelier de la Légion
d'honneur. M.-G. G.
(Lire la suite en Orne page)

L'éditeur de «MINOU»
s'explique sur le «cas»

de sa jeune protégée

ENFIN DES ECLAIRCISSEMENTS

(Correspondance particulière di
André Parinaud , rédacteur en chef dé

l'hebdomadaire parisien « Arts-specta-
cles » étant plutôt sceptique sur le gé-
nie de Mlnou Drouet. Puis, l'affaire du
poète prodige prenant l'ampleur du fait
divers (du génie à la « une »), le jour-
naliste a résolu d'en avoir le cœur net.
Il a constitué le « Dossier Minou
Drouet » qui vient de paraître. Parlnaiid
a modifié son op inion : pour lui, Minou
présente tous les signes de la précocité
poétique.

Voici une pièce du « Dossier », soit
une Interview de René Juillard, l'édi-
teur de Minou Drouet, par André Pari-
naud.

André Parinaud : — Quelle est
l'attitude de la fillette à votre égard
lorsque vous êtes seul avec elle ?
Est-elle joyeuse ? Avez-vous des
preuves de sa culture ?

René Juillard : — Oui, Minou est
constamment joyeuse. A certa ins
moments, elle semble distraite et,
quand on la ramène dans la réa-
lité du moment, elle dit : « J 'étais
dans mon ailleurs ». Je n'ai aucune
preuve de sa culture , elle n'en a du
reste aucune , mais des preuves de
son intelligence et de son don poê-

la Feuille d'avis de Neuchâ tel)

tique, c'est à chaque instant qu'elle
en donne.

— La mère devant vous, adopte-
t-elle l'attitude que plusieurs té-
moins ont observée, à savoir une in-
terprétation continuelle de ce que
dit et pense Minou Drouet comme
si elle servait d'écran ?

— 77 est exact que devant moi,
comme devant n'importe qui , Mme
Drouet est continuellement attentive
à ce que fai t  et à ce que dit Minou.
C'est du reste , je crois, à cette atten-
tion constante que Minou doit d 'être
si bien élevée. Mais je ne vois pa s
du tout que Mme Drouet soit un
écran, elle serait p lutôt un réflec-
teur. Elle ne s'interpose jamais entre
Minou et moi. Elle exciterait p lutôt
Minou à parler , à développer sa
pensée.

— Croyez-vous que Minou Drouet
puisse seulement se souvenir d'une
leçon apprise qu'elle réciterait ora-
lement ou par écrit ? Quels faits
pouvez-vous citer qui vous démon-
trent le contraire ?

(Lire la suite en 4me page)

JAMAIS DEPUIS 120 ANS
IL N'A FAIT AUSSI FROID

DANS LA CAPITALE TCHÈQUE

Tandis que le thermomètre est remonté
à zéro hier matin au Danemark

| La météo française prévoit que ces températures j
sibériennes dureront jusqu'au 8 février
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La Côte d'Azur
recouverte de neige

La région méditerranéenne qui, mer-
credi encore, jouissait d'une température
relativement élevée, s'est réveillée jeu-
di matin sous une épaisse couche de

neige, atteignant à Nice notamment,
plus de 15 cm. Il y a quinze ans qu'il
n'avait pas neigé en abondance sur le
littoral. La température la plus basse
a été relevée dans le Massif Central où
la température est descendue à moins
26 degrés.

A Paris, trois personnes sont mortes
à la suile de congestion provoquée par
le froid , tandis que quatre autres ont
dû être hospitalisées par suite de ma-
laises dus à la température. Il faisait
jeudi matin, dans la capitale , moins 14
degrés et moins 18 degrés à Versail-
les où les bassins du parc sont gelés.
A Marseille, le trafic est entièrement
paralysé et depuis mercredi soir aucun
bâtiment n'a pu entrer ou sortir du
port.

La météorologie française prévoit que
la vague de froid persistera jusque
vers le 8 février. Le temps sera sou-
vent brumeux. Le froid se répétera
entre le 15 et le 20 février , après un
intervalle de 5 jours environ de temps
passagèrement doux et p luvieux. La
dernière décade du mois sera variable.
Des pluies , parfois accompagnées de
vents forts , alterneront avec des bru-
mes et des éclalrcies.

En Allemagne occidentale
La vague de froid a provoqué en Al-

lemagne des températures de moins 18
degrés à Hambourg et de moins 29
dans la Forêt-Noire , ce qui constitue
un chiffre record. Tous les convois fer-
roviaires arrivent avec de grands re-
tards , les locomotives européennes
n'étant pas construites pour de telles
températures.

(Lire la suite en 9me page)

EN SUISSE
les records
de l'hiver 1928-1929

sont battus
Toutes les nouvelles provenant de

Suisse signalent des froids sibériens
que l'on n'avait plus connus depuis
l'hiver 1939-1940, voire de 1928-1929.
1929.

A Genève, la bise souffle
à 75 km. à l'heure

GENÈVE , 2. — Jeudi matin , à 7 h. 30,
le thermomètre marquait, à Genève,15,3 degrés au-dessous de zéro, tandis
que soufflait une bise glaciale attei-
gnant jusqu 'à 75 km. à l'heure. Selon
les constatations de l'observatoire de
Genève, c'est le 22 décembre 1939qu 'avait été enregistrée une tempéra-
ture correspondant exactement à celled'aujourd'hui. A midi , la température
était encore de —13,8.

(Lire la suite en Sme page)
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3, place Numa-Droz

Le prêt à domicile
sera suspendu du lundi 6 février au mer-
credi 8 inclus, par suite de travaux de

transformation.

La salle de lecture
* reste ouverte

f  S
Importante maison d'ameublements de

Neuchâtel cherche Jeune

collaborateur commercial
de première force

NOUS DEMANDONS : formation com-
merciale accomplie, compréhension ra-
pide et initiative, connaissance parfaite
de la correspondance française et de
tous travaux de bureau.
NOUS OFFRONS: activité indépendante
et intéressante dans département bien
défini.

i Faire offres avec indications de l'acti-
vité antérieure, copies de certificats ,
photo, ainsi que prétentions de salaire
et date d'entrée sous chiffres H. U. 563

au bureau de la Feuille d'avis. :
V. J

Pour notre département machines, nous cherchons

DACTYLO
Nous exigeons : connaissance des langues ; français (langue

maternelle), allemand, notions d'anglais.
Nous offrons : place stable et intéressante.
Faire offres écrites avec copies de certificats et photo à '

E B O S A  S. A., G R A N G E S  (SO)

O h a m b r e  meublée,
chauffée, à deux minutes
de la gare. Tél. 5 a9 87,
Louis-Favre 8.

A louer à la Coudre
ohambre Indépendante
meublée. — Demander
l'adresse du No 577- au
bureau de la Feuille
d'avis.

ira Etat
UP Neuchâtel

Technicum neuchâtelois
Division du Locle

Mise au concours
d'un posta de

maître de théorie
pour renseignement des
branches générales aux
élèves praticiens du tech-
nicum, ainsi que pour
quelques leçons à l'Eco-
le complémentaire pro-
fesslonnele.
, Exigences : brevet pour
l'enseignement primaire
ou licence.

Traitement : légal.
Kntrée en fonction :

9 mal 1956.
- Les offres sont à adres-
ser aveo pièces à l'apul,
jusqu'au 10 février 1.66,
à M. Louis Huguenln, di-
recteur général du Tech-
nicum neuchâtelois, divi-
sion du Locle, qui enver-
ra le cahier des charges
aux Intéressés et leur
fournira tous renseigne-
ments utiles.

La commission.
Le Locle, le 18 Jan-

vier 1956.

PLACEMENT IMMOBILIER
I A vendre à Genève, quartier rési-
| dentiel, deux immeubles en S. A.,

comprenan t chacun 27 appartements
de deux, trois et quatre chambres,
cuisine, bains, W. C, tout confort
moderne, loyers modérés. Construc-
tions soignées. Revenu locatif net
Fr. 143,900.— ; ler rang, 1,500,000 fr.;
2me rang 300,000 fr. (remboursable
à la vente). Prix de vente 2,600,000
francs.

Régie immobilière S. A., place Lon-
gemalle 7, Genève.

TERRAIN
à bâtir & l'est de le
ville ; situation magni-
fique, vue étendue. Con-
viendrait pour villa fa-
miliale, environ 1600 m!
Adresser offres écrites è
A. M. 629 au bureau de
la Feuille d'avis.

A louer pour tout de suite ou pour date à
convenir un

APPARTEM ENT
de trois pièces, tout confort, chauffage général,
service de concierge, garage & disposition.
Etude Pierre JUNG - Claude DESSOUSLAVY

Saint-Honoré 5 - Neuchâtel - Tél. 648 01
¦ 3 .

A vendre & Balnt-Blaise
un

IMMEUBLE
- de trois logements et un
• magasin. Adresser offres
[ écrites à O. N. 503 au bu-

reau de la Feuille d'avis.

A louer Joli

logement
de deux chambres, cuisi-
ne et dépendances, à
Cernler. Adresser offres
écrites à, T. G. 575 au
bureau de la FeuUle
d'avis.

A louer

VITRINES
D'EXPOSITION

sur passage fréquenté, di-
mensions : 1500-1000 mm.

S'adresser à Société
Immobilière Sablons -
Boine S. A., Neuchâtel.
Tél. 5 12 74.

SAINT-AUBIN
A louer dans une mal-

son bien située, un local
pouvant servir de bureau
ou d'atelier ainsi que, le
cas échéant, deux cham-
bres Indépendantes. Tél.
6 13 60. Neuchâtel.

A louer & YVERDON,
pour le 24 mars ou date
£ convenir

appartements
Tél. (024) 2 29 61, Yver-
don.
¦———— ———.——— ¦.-¦»

A louer ou à vendre

hôtel-
restaurant

dans le Jura, but d'ex-
cursions. Entrée : prin-
temps. Pour traiter né-
cessaire 100,000 fr. —
Adresser offres à Char-
les Schwab. 8, place
d'Armes, Payerne.

A louer

LOCAL
servant d'atelier ou d'en-
trepôt. Tél. 5 23 31.

A louer Jolie chambre
à monsieur sérieux. Rue
Coulon 2, ler étage, tél.
5 43 91.

A louer chambre con-
fortable. Mme Huguenln,
rue Coulon 2, de 10 h.
à 16 h. Tél. 516 96.

A louer deux chambres
communicantes meublées.
Tél. 6 4136.

A louer à Jeunes filles
grande chambre à deux
lits, avec chauffage cen-
tral. Faubourg de l'Hô-
pital 12, Sme, tél. 5 6485

Contremaître de routes
qualifié, énergique, connaissant la pose des

; revêtements modernes, est cherché par im-
; portante entreprise spécialisée de construc-

tion routière . — Faire offres sous chiffres
P.M. 2895 L., à Publicita s, Lausanne.

Nous engageons

quelques monteurs
d'appareils électriques

quelques
électro-mécaniciens

quelques soudeuses
Travail propre et intéressant. Places

stables.
Offres avec certificats, date d'entrée,
prétentions de salaire, ou se présenter à

ELECTRONA S.A., BOUDRY

|p! On cherche
©I pour tout de suite
gm ou pour date à convenir

1 f i l le  de cuisine
; gs Se présenter au ^|| MARCHÉ-MIGROS
HEl ,lue <le l'"°Pltal - Neuchâtel

Etude de la ville cherche

SECRÉTAIRE
Adresser offres écrites à D. Q. 559
au bureau de la Feuille d'avis.

Importante fabrique de Zurich, im-
primerie et produits en papier, cher-
che pour entrée le plus tôt possible,

employée de bureau
pour la correspondance française et
les offres (langue maternelle fran-
çaise). Connaissance de l'allemand
nécessaire. Offres avec prétentions
de salaire, photo et copies de certi-
ficats sous chiffres S. A. 7223 Z. An-
nonces Suisses «ASSA», Zurich 23.

Epicerie Zimmermann S.A., cherche un
i ¦

chauffeur
de camion

(personne honnête et sérieuse)
Faire offres par écrit, avec certificats

à la direction, Epancheurs 3

Maison de gros de la place cherche

chauffeur-livreur
possédant permis rouge pour camion. Entrée
immédiate. — Adresser offres écrites à J. W.

565 au bureau de la Feuille d'avis.

On cherche à louer
pour tout de suite

appartement
de 3-4 chambres

prés du Clos-de-Serrlé-
res. Offres sous chiffres
A. 2396 Y, _ Publicitas.
Berne.

^pS Neuchâtel
Permis de construction
Demande de l'Eglise

réformée évangélique du
canton de Neuchâtel de
construire une annexe à
l'ouest de sa maison de
paroisse 9, chemin du
Pertuis du Sault (arti-
cle 756 du cadastre).

Les plans sont déposés
à la police des construc-
tions, hôtel communal,
Jusqu'au 10 février 1-66.

Police
des constructions.

A vendre & Nyon

jolie maison
familiale

dans situation tranquille,
bien ensoleillée, . cinq
chambres, cuisine, bains,
W. C, dépendances. Jar- '
dln 600 m-. Disponible
tout de suite. Ecrire
sous chiffres P. L. 60101
L., à. Publicitas, Lausan-
ne.

^^OT Neuchâtel
BATAILLON

des
• SAPEDRS-iPOMPIERS

RECRUTEMENT
Les citoyens nés entre

le ler Janvier 1827 et la
ai décembre 1836, domi-
ciliés sur le territoire
communal de Neuchâtel,
y compris Chaumont, dé-
sireux de servir dans le
bataillon de sapeurs
pompiers, sont Invités à
se présenter, porteurs du
livret de service militaire
Jeudi 9 février 1)966, de

2000 à 2016
au poste de police, fau-
bourg de l'Hôpital 6 a.

Conseil communal.

A vendre pour cause
de santé, dans centre In-
dustriel,

café-restaurant
de bonne renommée.
Grande salle, Jeu de bou-
les automatique. Grand
parc pour autos. Date :
ler mai ou à convenir.
Adresser offres écrites à
O. B. 573 au bureau de
la Feuille d'avis.

A vendre à Gland

VILLA
familiale

trois chambres, Uvlng-
room, cuisine, bains,
W. C, buanderie, cave,
grenier, garage, Jardin.
Situation agréable, à
proximité de la gare.
Prix demandé : 43,000
francs. Ecrire sous chif-
fres P. B. 60162 L., à Pu-
blicitas, Lausanne.

Famille de quatre per-
sonnes CHERCHE à louer

appartement
ou maison

de vacances
à proximité du lac, du
7 Juillet - 28 Juillet ou
14 Juillet - 5 août 1856.
Faire offres à M. A. Lu-
der-Francey, Ob. Aaregg-
weg 68, Berne.

Dame seule cherche à
Peseux, pour le 24 Juin
ou date à convenir , un

appartement
de deux pièces, ensoleillé,
avec confort. Tél. 8 20 48.

Jeune homme, travail-
lant dans une adminis-
tration fédérale , cherche
pour le ler mars une
chambre meublée, chauf-
fable, à proximité de la
gare. Demander l'adresse
du No 535 au bureau de
la FeulUe d'avjs. ,

Ménage sans enfant
cherche

APPARTEMENT
de 3-4 chambres dans
villa ou maison tranquil-
le, pour le 24 Juin ou
date & convenir. Neu-
châtel ou vignoble neu-
châtelois. — Adresser of-
fres écrites à K. R. 63
au bureau de la Feuille
d'avis.

Couple avec deux en-
fants cherche pour tout
de suite ou pour date
à convenir

appartement
de trois chambres, pour
un-  prix maximum de
Fr. 100.—. Adresser offres
écrites à G. T. 562 au bu-
reau de la FeuUle d'avis.

On cherche

appartement
de 3 pièces

confort, pas trop éloigné
du Château.

Adresser offres écrites
à L. V. 478 au bureau
de la .FeuUle d'avis.

Nous cherchons & louer
pour le mols d'août

appartement
ou chalet

de trois chambres, qua-
tre - cinq lits, région- :
Chaumont, Val-de-Ruz
ou Montmollln. Adresser
offres écrites à I. V. 664
au bureau de la Feuille
d'avis.

Je cherche

logement
de quatre pièces, ancien
ou moderne, aux environs
de l'Université. Adresser
offres écrites à V. I. 579
au bureau de la Feuille
d'avis.

Administration de premier ordre
cherche

sténodactylographe
habile et connaissant les langues.
Entrée immédiate ou à convenir. —
Faire- .offres détaillées, avec copies
de certificats-j t et photographie, au
bureau de la Feuille d'avis sous

chiffres M. Z. 568.

Nous cherchons

chauffeur d'autocars
si possible avec permis P.T.T. Les
candidats sont priés d'adresser leur
offre manuscrite accompagnée d'une
photographie, de copies de certificats
avec prétentions de salaire. Autos-

| Transports S. A., la Côte-aux-Fées,
tél. (038) 951 24.

Place stable, bien rétribuée, travail
intéressant et varié, est offert à

STÉNODACTYLO
capable et expérimentée. Faire offres i
détaillées

AU PRINTEMPS
1 La Chaux-de-Fonds

i
Nous demandons pour tout de suite

jeune ||

VEND EUSE
aide de buffet. Personne présentant
bien. Débutante acceptée (étrangère
exclue). Faire offres à M. P. Pégai-
taz, mess des officiers et cantine
militaire, Colombier, tél. 6 33 43.

Rédacteur
possédant plusieurs années de

pratique serait engagé par quo-

tidien romand.

Formation universitaire et no-

tions d'allemand désirées.

Adresser offres détaillées sous

chiffres C. 20493 U. à Publici-

tas, Bienne.

VENDEUSE
connaissant la branche épicerie et papeterie
serait engagée par magasin spécialisé. Bon
salaire à personne Capable de travailler seu-
le. — Adresser offres écrites avec photogra-
phie et certificats à B. O. 557 au bureau de
la Feuille d'avis.

Banque privée de la place cherche Jeune

employée de bureau
pour le printemps ou pour date à convenir.

Débutante pas exclue
Faire offres sous chiffres P. 1633 N.

a PUBLICITAS, NECCHATEL.

BACHMANN & Cie S.A., TRAVERS
cherche pour sa

division Mécanique - Electricité

I mécanicien-outilleur
I faiseur d'étampes

I mécanicien pour
de

nperéï.onique

1 apprenti mécanicien riva i956
et pour sa division Bois

2 apprentis ébénistes Tï% im
Se présenter à l'usine ou faire offres

détaillées — URGENT

i :"i Nous cherchons pour entrée immé- I
| diate ou pour date à convenir, une KS

1 MANUTENTIONNAIRE I
; -i . pour nos entrepôts RM

f -J Les personnes habiles et de toute t&i
FI confiance sont priées de présenter ml
Ka des offres manuscrites à Saf

P«| Société coopérative ïSy
[3i Neuchâtel 2 Gare ||S

COUPLE
On demande à Neuchâ-

tel, pour le ler avril ou
date à convenir, un cou-
ple dont l'épouse puisse
assurer le service de oui-
sinlère, à côté de femme
de chambre, et le mari
consacrer quelques heu-
res par semaine à l'entre-
tien du Jardin. Pavillon
indépendant comprenant
une grande chambre, cui-
sine et toilettes à dispo-
sition.

A la même adresse, on
demande

femme
de chambre

pour entrée Immédiate.
Conditions à discuter. —
Adresser offres écrites à
L. Y. 567 au bureau de
la Feuille d'avis.

Place pour

apprenti serrurier
est offerte à jeune homme débrouillard et
sérieux. Rétribution immédiate. Vessaz et fils,

serrurerie. Pommier 2, Neuchâtel.

L'HELVÉTIA -VIE
Compagnie d'assurance sur la vie

cherche, pour le printemps 1956, une

apprentie de bureau
sortant de l'Ecole secondaire. — Faire
offres écrites à l'agence générale,

faubourg du Lac 2

La famille Robert AESCHLIMANN exprime
sa profonde reconnaissance pour la sincère
sympathie qui lui a été témoignée à l'occa-
sion de son deuil. Vn merci spécial pour
les envols de fleurs. !1 ;:

Clémesin, Janvier 1956.

Monsieur Gustave DESPLAND et ses fils, j
! les familles COMDESSE, DESPLAND,

parentes et alliées,
expriment leur vive gratitude pour tous

les témoignages de sympathie et d'affection
reçus lors do leur grand deuil.

Bevaix, le 3 février 1956.

Chauffeur-livreur
est cherché pour livraisons dans
toute la Suisse ; connaissance de
l'allemand indispensable. Entrée en
fonction le ler mars ou pour date
à convenir. Emploi stable.
Ecrire, avec références, à CASTEL-
VINS, S.A., Cortaillod.

Petite famille (2 per-
sonnes), cherche

personne
de confiance

pour cuisiner et faire le
ménage, de 8 à 14 heures.
Place facile, pas de gros
travaux. Adresser offres
écrites à I. U. 538 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

On cherche une hon-
nête

JEUNE FILLE
propre et active pour ai-
der & la cuisine et au
ménage. Entrée au plus
tôt. Offres au restaurant
de la Couronne, Salnt-
Blalse.

On cherche pour le ler
mars

JEUNE FILLE
de 18 à, 20 ans, de bonne
volonté, pour aider au
ménage et dans petit res-
taurant. Vie de famille,
gages à. convenir. Italien-
ne en Suisse acceptée. —
S'adresser à B. Tacchela,
Suchlez 21, Neuchâtel.

Boulangerie - pâtisserie
de la vUle cherche

JEUNE FILLE
présentant bien pour ser-
vir au magasin et aider
un peu au ménage. —
Adresser offres écrites
avec prétentions et ré-
férences à R. E. 570 au
bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche pour début
avril Jeune homme fidèle
et débrouillard comme

commissionnaire
Occasion d'apprendre la
langue allemande. Vie de
famille. Famille Leuen-
berger, boulangerie, Zol-
likofen (BE), tél. (031)
66 00 37.

Nous enerenons

jeune homme
de 14 à le ans, pour ai-
der à la campagne. Fa-
mille Gottfried Kramer-
Bula, Galmiz, près de
Morat .

Jeune fille
Je cherche une Jeune

fille sachant cuisiner et
tenir un ménage. Vie de
famUle, congés réguliers
et gages selon entente.
S'adresser à Mme Perre-
let, laiterie, Boudry.

On cherche dans do-
maine agricole de moyen-
ne Importance

jeune fille
de 14 à 15 ans, pour ai-
der au ménage et aux
champs. Occasion de
fréquenter l'école alle-
mande. Bons soins et vie
de famille assurés. Adres-
ser offres à famille Fritz
Jakob-Rohrbach, agricul-
teur, Anet, tél. (032)
8 38 77.

On cherche
DAME OU JEUNE FILLE
comme aide dans

MÉNAGE
de deux personnes et
bébé, pour deux à trols
heures chaque matin. —
Faire offres sous chif-
fres à U. F. 523 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Oeuvre d'entraide des
malades cherche

agent(e)
habitant sur la ligne
entre Neuchâtel et Yver-
don pour visiter la clien-
tèle particulière. Gain
apréciable pour personne
capable. Offres sous chif-
fres P. 1646 N., à Publi-
citas, Neuchâtel.

On cherche pour Pâ-
ques

jeune garçon
désirant passer sa derniè-
re année scolaire en Suis-
se allemande. Prière de
s'adresser à Ernst Schwab
agriculteur, Dragoners,
Siselen (BE).

JEUNE EMPLOYÉ
de banque n'ayant pas donné son congé et
désirant se perfectionner dans la langue
française cherche place dans une banqu e ou
industrie du canton de Neuchâtel. — Adresser
offres écrites à S. F. 574 au bureau de la

Feuille d'avis.

I Volontaire
I Jeune homme (Allemand) ayant terml-
I né son apprentissage de commerce dé-
¦ sire trouver place de volontaire, pour
I une année dès mi-Juillet, dans com-

fia merce Important (préférence branche
H textile) pour se perfectionner dans la
RI langue française. — Offre et renseigne-

if 4È ments à J. Kohler, Fleury 1, Neuchâtel.
K3| Tél. 5 28 61.

Nous cherchons dans
bonne famille catholique,
pour

JEUNE HOMME
de 16 ans, occupation
d'une année environ,
avec posslbUlté d'appren-
dre la langue française.
Entrée après Pâques. Fa-
mUle Baptist Meyer -
Koch, Sursee.

On cherche pour Jeune
fille hors des écoles

place
dans ménage

Bons soins et vie de fa-
mille désirés. — FamUle
Sterchl, Schârerstrasse 9,
Berne. Tél. (031) 8 82 98.

REPASSEUSE
de confiance se recom-
mande pour Journées,
heures de ménage et re-
lavages.

Adresser offres écrites
& T. D. 486 au bureau
de la Feuille d'avis.

JEUNE FILLE
sortant de l'école cherche
place dans une famille,
de préférence avec des
enfants, pour apprendre
le français. — Famille A.
Staub, Dorfstrasse 30, Lu-
cerne.

On cherche

raccommodages,
reprisages et

transformations
Travail prompt et soigné.
Adresser offres écrites à
Q. D. 572 au bureau de
la FeuUle d'avis.

Je cherche travaux de

dactylographie
à domicile. Adresser of-
fres écrites ft E. B. 560
au bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre une

cuisinière
à gaz

quatre feux, deux fours.
Prix avantageux. Télé-
phoner Jusqu 'à 10 heu-
res le matin au 8 28 60
et après au 8 12 12, Café
de la Côte, Peseux.

HALTE !
au magasin

G. LAVANCHY
Grand choix
de coupons

Magnif iques tissu»
au mètre

Prix très avantageux
ORANGERIE 4

A vendre un

BOILER
«Therma », 30 litres, al'état de neuf , et unpousse-pousse « wisa-Gloria » . S'adresser i
Willy Muller, Fontaine-
André IOO.

Offre a saisir :

DUVETS
neufs, remplis de ml-du-
vet, gris, léger et très
chaud, 120 x 160 cm., 40
francs ; même qualité,
140 x 170 cm., 60 fr. Port
et emballage payés. W.
Kurth, avenue de Morges
70, Lausanne. Tél. (021)
24 66 66 ou 24 65 86.

A VENDRE
un accordéon d'étude
(dlatonlqque) ; une pen-
dule de cheminée (an-
cienne) ; une machine à
coudre « Singer » (meu-
ble) ; deux chars à deux
roues ; un petit Ut
d'enfant. Adresser offres
écrites à P. C. 57>1 au
bureau de la FeuUle
d'avis.

• Sommelière
italienne

honnête et de bonne pré-
sentation, possédant cer-
tificats, cherche place
dans petit café. Bons
traitements exigés. Adres-
ser offres écrites è. L. X.
541 au bureau de la
1?_,,111_ fl'o— lo

Bon café - restaurant
cherche • ,

sommelière
pour date à convenir.
Bon gain. Vie de famille.
Débutante acceptée. Tél.
7 14 2S.

A vendre, & l'état daneuf , un

fourneau
en catelles , un potager
à bois, plaques chauffan.
tes, ainsi que deux calo-
rifères. S'adresser à A.Mermlnod, Saint-Blalso
tél. 7 73 67 ou 7 52 92.

A vendre, au marché
samedi : un lot formlda-'
ble pour enfants,

pantalons, jupes,
vestes, pulls

Grand choix au magasin
G. Etienne, brlc-à-brac.
Moulins 16.

On cherche à acheter
deux légumiers

en argent
Adresser offres écrites à
U. H. 576 au bureau de
la Feuille d'avis. r

Particulier cherche i
acheter de démolition :

grande cheminée
d'intérieur,

porte d'entrée
en bois massif .

ainsi que
parquets et grilles

cn fer forgé
Faire offres sous chiffre»
P. 1724 N., à Publicitas,
Neuchâtel.

EPICERIE
MERCERIE à remettre,
au centre de Jol i bourg
neuchâtelois, 18,000 fr.
Recettes 80,000 fr. par an.
Loyer 120 fr. avec appar-
tement. Agence Despont,
Ruchonnet 41, Lausanne,

On cherche â acheta

1 poêle ancien
en catelles ;

une cheminée porta-
tive ;

une cheminée en pierre
Jaune ;

une cheminée en mar-
bre ;

une plaque de chemi-
née en fonte.

Offres avec prix sous
chiffres F. S. 561 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Trouvé un
porte-monnaie

dimanche matin. Le ré-
clamer contre frais d'In-
sertion à M. Sala, café
du Vauseyon, Neuchâtel.

Place
d'apprentissage

est cherchée
dans commerce ou Indus-
trie, à Neuchâtel , Salnt-
Blalse ou aux environs,
pour un Jeune homme
intelligent du canton de
Berne, ayant fréquenté
l'école secondaire. Faire
offres sous chiffres P.
14705 N., à Publicitas,
Neuchâtel.

A remettre
commerce d'alimentation
dans station vaudoise
d'altitude. Nécessaire |

45,000 francs
Ecrire sous chiffres p »
3465 L.. à Publici'ta.'Lausanne.
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Duv6t environ 135X17°Traversin 65 X 100 cm. verai 65 X 100 cm
" cm. Traversin 65 X 100

1580 lûso 2280
Les deux pièces . .___ W Les deux pièces . .m W Les deux Plèces- ¦¦¦¦— — __.-___-_-__, jj ,

¦

Et un choix incomparable de linge de table, linges de toilette,
couvertures, couvre-pieds, etc.
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3 X ÉCHEC AU FROID
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FROMAGES
Jura, Gruyère, Emmental la

extra-fin pour la fondue

Prix de gros pour revendeurs

STOTZER
Rue du Trésor 2 Tél. 513 91

Boucherie-charcuterie de Gibraltar
Olga Balli

SUCCURSALE MAUADIÈRE 98
vous offres aux plus bas prix du Jour

un grand choix de

viande fraiche de 1re qualité
Salé ct fumé - Saucissons pur porc
Saucisses au foie - Saucisses aux choux
Viande séchée - Coppa - Jambon cru

Salami « Citterio »
Oeufs du jour - Filet de plie - Filet de dorsch

Escargots d'Areuse
Tous les samedis,

volaille et lapins frais dn pays
Pour être vite et bien servis, toujours votre

boucher du quartier.
Service à domicile - Vente au comptant

A vendre une

chambre à coucher
complète, tapis, réchaud
à gaz. Tél. 7 57 22.

Beau choix
de cartes de visite
au bureau du journal

AUX SKIS D'OCCASION
Encore quelques paires,

fixations « Kandahar » .
Rosière 18, Neuchâtel.

I 

Toujours notre grande 1

vente de veau I
-. à prix très avantageux M

'J.LEUENBERGEir
BOUCHERIE-CHARCUTERIE 

BELLE MACULATURE À VENDRE
S'adresser au bureau du journal.

..H

I

Nos cafés rôtis - 
pour les réceptions

5 % S.T.E.N.J. Net

MOCCa 250 gr. Fr. 3.05 2.90
Viennois « ™ _ O I E

250 gr. Fr. WiwU Wi I w

Grands-Jours , 7R « »
250 gr. Fr. W« 'w Oi33

Zimmermann S.A.



Le bûcheron suédois JERNBERG
s'adjuge l'épreuve lu plus pénible

LES 7mes JEUX D'HIVER |

Il prit sa revanche dans les 50 km.
sur le Finlandais Hakulinen, vainqueur des 30 km.

S'il y avait un championnat du monde du combiné des trois
courses de fond, comme cela existe dans les disciplines alpines,
le titre reviendrait incontestablement au Suédois Sixten Jern-
berg. Car ce Scandinave s'en retournera chez lui avec trois mé-
dailles, celle en or pour les 50 km. et deux en argent pour les
distances de 15 et de 30 km.

II convient cependant de souligner également la performance
du Finlandais Veikko Hakulinen, qui a remporté la victoire dans
'les 30 km., terminé quatrième aux 15 km. et deuxième aux
50 km.

En. insistait sur ce bilan , on laisse
entendre combien ils ont dominé
l'épreuve de grand fond disputée hier.
Jernberg esl le baita iilleur né ; on s. sou-
vien t die sa tenue lors des championnats
du monde de 1954 ; il sait se servir de
«es bâtons d'urne manière pairticulière-
ment efficace, alors que Hakulinen im-
pressionne, lui, grâce à sa tirés longue
foulée.

Jernberg a deux passions:
la chasse et la pêche

Sixten Jernberg, le vainqueur ' dé
l'épreuve de fond de 50 km., aura 27
ans le 6 février prochain. Bûcheron
dans la province de Dalécarlle, au
centre de la Suéde, 11 a, outre le ski,
deux passions : la chasse et la pêche. .

Cew en 1952 et en 1953 que Jern-
berg commença à faire parler de lui
sur le plan national. L'année sui-
vante, 11 prenait place parmi les meil-
leurs spécialistes mondiaux en se
classant 4me de l'épreuve de 50 km.
aux championnats du monde à Falun.
En 1955, 11 remporta plusieurs succès,
notamment dans une course de 30
kilomètres à Moscou et dans une
épreuve analogue disputée à Cortina
d'Ampezzo. Cette même année, U
s'adjugea, en Suède la fameuse com-
pétition de 83 km. connue sous le
nom de la « course de Vasa ».

Déjà deuxième des épreuves olym-
piques des 15 et 30 km., Jernberg fut
hier le héros des 50 km., prenant la
tête dès le départ et la conservant
Jusqu'à la fin.

' l '
. 

Des 39 coonreuirs • annoncés au départ,
cinq ne se sont pas présentés ; le cham-
pl ondiu monde soviétique Vladimir Ku-
sin avait cédé sa place à Viktor Bara-
nov, cair de violentes douleurs dans le
do sme lui pern-ettoient pas de s'aligner
dans cette dure épreuve.

L'Italien Baittista Mismetti fuit le pre-
mier couireuir à qui-ter le stade de la
nierge„ et, aivec des éoairt. de 30 secondes,
le suivaient le Soviétique Fedor Teirent-
jev, le Suisse André Huguenin et tous
les aiultres concurrents. Bientôt Terent-
jev nrjt la tête et, à la fin des dix
premiers kilomètres, il était le premier
à revenir à son point de départ dans
l'excellent temps de 34' 17", que seuls
trois autres coureurs furent capables
d'améliorer.

Retour de Terentjev
Au va des temps Intermédiaires, on

se rendit vite compte que la course
allait se circonscrire entre Sixten Jern-
berg (dossard numéro 38) et Veikko
Hakulinen (numéro 33). Les deux re-
marquables spécialistes nordiques

étaient en tête déjà après 10 km., le
Suédois en 33' 29", alors que le Finlan-
dais suivait à 15 secondes. Derrière eux
se trouvaient trols Russes et trois Finlan-
dais : Scheljukin, à 0* 23", Terentjev,
à 0' 48", Kolehmalnen, à 0* 50", Kolt-
schln à 0' 54", Kontinen, à 1' et Slvo-
nen, à 1' 25".

Jusqu'au 20me kilomètre, Sexten Jern-
berg parvint à doubler son avance sur
Hakulinen. A mi-course (25 km.), le
classement était le même pour les pre-
miers qu'aux 10 km;, mais les écarts
apparaissaient plus sérieux. Le temps de
Jernberg était de 1 h. 24' 11". Haku-
lien suivait à 35", Scheljukin, à 57",
Terentjev, à 1' 20" ; Kolehmalnen, &
1* 44", Koltschin, à V 58", Kontinen,
à 3' 04", Sivonen, à 4' 38", le Suédois
Grahn et Baranov, remplaçant Kusin, à
5' 39".

Dans la dure montée placée entre les
25me et SOme kilomètres, Scheljukin
connut une défaillance ; il fut dépassé
par Terentjev , son compatriote. Ce fut
du reste, depuis le début de la course,
la première modification dans la tête
du classement. Puis Terentjev accéléra
sa cadence, venant subitement prendre
part au duel Hakulinen-Jernberg, puis-
qu 'au 40me kilomètre il avait presque
rejoint le Finlandais. Son retard sur
Jernberg était alors de 1' 03", tandis
que Scheljukin passait à 2' 17", Koleh-
malnen, à 3' 25" et Koltschin, à 5' 51".

Mais, dans les dix derniers kilo-
mètre, Hakulinen, faisant appel à toutes
ses réserves, creusait de nouveau , un
écart entre lui et Terentjev , qui , ayant
trop présumé de ses forces, perdit près
de deux minutes sur le Finlandais.
Toutefois, les efforts de celui-ci étaient
vains en ce qui concernait la lutte pour
la victoire, car Jernberg finissait re-
marquablement cette très dure épreuve,
conservant 1' 18" d'avance sur Haku-
linen. ' . .. .

RÉSULTATS
1. Sixten Jernberg, Suède, 2 h. 50*27" ;

2. Veikko Hakulinen, Finlande, 2 b. 51'45";
3. Fedor Terentjev , U.R.S.S., 2 h. 53'32" ;
4. Eero Kolehmalnen,'Finlande, 2 h. 66'17";
5. Anatoll Scheljukin, U.B.S.S., 2 h. 56'40";
6. Pavel Koltschin, U.R.S.S., 2 h. 58' ; 7.
Viktor Baranov, U.R.S.S., 3 h. 03'55" ; 8.
Antti Sivonen, Finlande, 3 h. 04'16" ; 9.
Velno Kontinen, Finlande, 3 h. 06"15" ;
10. ëture Grahn, Suède, 3 h. 06'32" ; 11.
Arthur Ohlsson, Suède, 3 h. 10'03" ; . 12.
Inge Llmberg, Suède, 3 h. 10'18" ; 13.
Stanlslaw Bukowskl, Pologne, 3 h. 10'49";
14. Odmund Jensen, Norvège, 3 h. 1114";
15. EdVln Landsem, Norvège, 3 h. 11'43";
16. Vlrgillo Mlch, Italie, 3 h. 11 '59" ; 17.
Glannl Carrara, Italie, 3 h. 14*39" ; 18.
Christian Wenger, Suisse, 3 h. 17'49" ; 19.
Fritz Zurbuchen, Suisse, 3 h. 19'42" ; 20.
Werner Morlng, Allemagne, 3 h. 20'32".
Fuis: 24. Alfred Kronlg, Suisse, 3 h. 23"2_ ;
27. André Huguenln, Suisse, 3 h. 31'04",

L ordre des départs de la compé-
tition olympique de bobsleigh à
quatre, qui se déroulera ce matin
(deux premières manches) et sa-
medi (deux dernières), a été établi
de la façon suivante :

1. Suisse I (Kapus, Dlener, Alt, H.
Angst) ; 2. Autriche II (Loserth) ; 3.
Norvège (Roegden) ; 4. Etats-Unis I (Ty-
ler) ; h. Autriche I (Wagner) ; 6. France
(Robin) ; 7. Pologne n (Konieczny) ; 8.
Etats-Unis n (Blckford) ; 9. Italie II
(Monti) ; 10. Roumanie I (Ene) ; 11.
Allemagne n (Schelle) ; 12. Suède n
(Holmstrœm) ; 13. Grande-Bretagne I
(Schellenberg); 14. Suisse n (Max Angst,
Gartmann, Warburton, Gerber); 15. Alle-
magne I (Rœsch) ; 16. Italie I (de Mar-
tin) ; 17. Pologne i (Clapala) ; 18. Rou-
manie rt (Dragomir) ; 10. Grande-Breta-
gne II (Parklnson) ; 20. Suède I (Axels-
son) ; 21. Espagne (de Portago).

Pour la première manche, les équipes
partiront dans l'ordre de 1 à 21, pour la
deuxième, de lil à 21 et de 1 à 10, pour
la troisième, de 21 à 1 et, pour la qua-
trième, de 10 à 1 et de 21 à 11.

L'équipage de Kapus
partira le premier Le carnet de l'amateur

0 M. Ulbricht , vice-président de l'Alle-
magne orientale , a pris la parole à la
séance de clôture du congres des écri-
vains de Berlin-Est. Il s'est élevé avec
une extrême violence contre « la ten-
dance tolérante et p lus artistique que
politique » de la littérature.
# Gallimard aussi a eu son « Minou
Drouet ». Il avait quatorze ans lorsqu 'il
publia un recueil de poèmes : t Sou-
pente », qui f u t  jugé digne d'être illus-
tré par Braque lui-même. Il s'appelait
Antoine Tudal et la presse le couvrit
alors d'éloges. Après dix ans de si-
lence — et d' une existence particulière-
ment aventureuse — il publie son se-
cond ouvrage , « Tempo ». C'est un ro-
man en vers, comme le célèbre « Eu-
gène Onéguine », de Pouchkine. Cette
fo i s , le texte se s u f f i t  à lui-même et
n'a pas besoin d' un illustrateur pour
se signaler à l'attention du public.
# Le Conseil administratif de Genève
a décidé d'accorder une subvention de
15,000 francs et une souscription de
10.000 francs au fonds  de garantie pour
les Onzièmes rencontres internationales
de Genève. Ces rencontres auront pour
thème : < Tradition et innovation » —
la querelle des anciens et des modernes
dans le monde actuel. Grâce à VU.N.
E.S.C.O., des représentants de la Chine,
de l'Inde et de l'Islam seront appelés
à traiter le sujet , à côté des person-
nalités européennes.
0 Le prix des Deux magots a été
attribué, récemment, à Paris, à M.
René Hardy pour son roman « Amère
victoire ». Le prix des Deux magots,
d'un montant de 50.000 francs fran-
çais, est décern é chaque année par le
célèbre Café littéraire de Saint-Ger-
main-des-Prés, par un jury d'écrivains
et de journalistes.
0 Organisé chaque année sous les aus-
p ices de la conférence des directeurs de
gymnases suisses, le Concours national
d'histoire suisse s'est déroulé , en 1955,
avec la participation de 25 gymnases
d'Etat et privés qui représentaient, dans
l'ensemble, 75 élèves (l' année précé-
dente 71), dont 11 ont fai t  leurs tra-
vaux en allemand et i en français. Le
sujet du concours de cette année avait
pour titre : « La structure politi que de
la Confédération vers 1700 ». Le jury
a décidé d'allouer aux lauréats qui
sont au nombre de six (parmi lesquel-
les une Genevoise) une somme globale
de 350 francs.
O A f i n  décembre est décêdée , à Gla-
ris, à l'âge de 80 ans, Mlle Frieda Gal-
lati, qui a consacré plus de cinquante
années de sa vie à des travaux qui lui
ont valu d'être acclamée membre d'hon-
neur de la Société d'histoire du canton
de Claris et de la Société suisse des re-
cherches historiques.
Q L'écrivain et critique littéraire amé-
ricain Henry M. Mencken est décédé à
l'âge de 75 ans.
% L'Académie française vient de voter
la résolution suivante : « Informée des
projets de réfection et de réparation
de la coupole de l'Institut , l'Académie
française , à l'unanimité des membres
présents à sa séance du 26 janvier
1956 , demande que ces travaux soient
conduits de telle sorte que , sans p ré-
judice des mesures de sécurité néces-
saires, tes séances solennelles de l'Ins-
titut continuent à se dérouler sous la
même coupole , conformément à une
tradition séculaire ».
0 Un Nantais avait acheté récemment
un calvaire datant du XVm e siècle
pour le faire transporter dans sa pro-
priété. Or, la population du village sur
lequel ce monument s'élève , a protesté.
Une délégation, comprenant notamment
le maire et tes conseillers municipaux
du village , est intervenue auprès du
pré fe t  du Finistère , qui a ordonné de
surseoir au descellement du calvaire.
Le pré fe t  fera en e f f e t  une démarche
auprès de l'acheteur.
0 En présence de hautes personnali-
tés du monde sc ientifique , M. Jean

Berthoin , ministre de l'éducation natio-
nale, a remis au prince Louis de Bro.
glie , la médaille d' or du centre natio-
nal de la recherche scientifi que.
0 Un ministre protestant suédois , le
révérend Olaf Sarndal , vient de tradui-
re d'hébreu en zoulou un texte de
l'Ancien Testament. Le révérend Sarn-
dal , qui est traducteur pour le comp te
de la Société britannique pour la Bi-
ble, a déjà traduit le Nouveau Testa-
ment de grec en zoulou.
0 L'écrivain Ry de la Roche , pseudo-
nyme qui cache une personnalité ayant
eu des attaches à Neuchâtel , vient d'ob-
tenir le p rix du Roman sentimental. Il
avait déjà vu couronné par l'Académie
française son recueil de nouvelles :
25,000 timbres pour une peau satinée.
• Invité par la « Dante Alig hieri » —
Société pour le développement de la
culture italienne — M. Egidio Reale ,
ancien ambassadeur d'Italie à Berne,
et actuellement président de la com-
mission nationale italienne pour
l'UNESCO , a tenu à Berne une confé-
rence sur Giuseppe Mazzini, l'anima-
teur passionné du mouvement pour
l' indépendance et l'unité de l'Italie.

L A  P E T I T E  A N N I E

PLAISIR DE LIR E

L'EDITEUR DE < MINOU >
S'EXPLIQUE SUR LE < CAS>
DE SA JEUNE PROTÉGÉE

Enfin des éclaircissements

( B O I T E  D E  LA P R E M  I C R B  P A G E )
*

— Minou a une très bonne mé-
moire et elle pourrait en e f f e t  très
bien réciter une leçon apprise. Je
n'ai pas de fa i t  qui puisse p rouver
le contraire, mais pour admettre ce
poin t, il fau t  être convaincu de la
supercherie et, moi, je sais qu'il n'y
a pas de supercherie.

— Pourquoi êtes-vous assuré que
Minou Drouet écrit librement et vo-
lontairement ses poèmes ?

— Parce qu'elle me l'a démontré
au cours de toutes les heures qu'elle
a passées auprès de moi, seule , soit
en me parlant de ses poèmes, soit
en les écrivant.

— Quelle est, à votre avis, la for-
me de collaboration de la mère ?

— Mme Drouet joue un rôle im-
portant dans ce qu'écrit sa f i l le , con-
versant avec elle du matin au soir,
même au cours des leçons d'instruc-
tion générale ou de musique. Elle
répond sans cesse aux questions de
Minou et prend même sûrement l'ini-
tiative d'exciter sa curiosité sur

beaucoup de choses. Permettez-moi
l'image grossière suivante : Mme
Drouet apporte sur la table les œ uf s ,
la crème, la farine , le sucre, le ci-
tron, etc., mais c'est Minou qui fa i t
le gâteau.

— Y a-t-il, à votre avis, une in-
fluence psychique sur un plan extra-
normal de la mère sur l'enfant *?

— Non, je ne crois pas cela du
tout , mais je crois par contre que
les sentiments qui unissent la mère
et la f i l le  sont très for ts .

— Vous-même auriez déclaré que
toute supercherie était « impensa-
ble ». Quelle interprétation peut-on
donner à cette réflexion ?

— Je n'ai p as déclaré que « toute
supercherie était impensable » ; j 'ai
dit qu'il n'g avait pas de superche-
rie parce qu'avant de me décider
à éditer ces poèmes , j' avais étudié
suf f i samment  la question pour être
sûr qu'il n'g avait pas supercherie.

Copyright.

Auto de l'Université : 20 h. 30, Archi-
tecture brésilienne.

Cinémas
Apollo : 15 h. et 20 h. 30. Le fU à la

patte.
Palace : 20 h. 30, La soupe à la grimace.
Théâtre : 20 h. 30, Les vautours de Car-

son City.
Bex : 20 h. 30, Cet homme est dange-

reux.
Studio : 15 h. et 20 h. 30. Bwana Kitoko.

Pftarmacie d'off ice :
M. Droz, Concert - Saint-Maurice

Vendredi
SOTTENS et télédiffusion : 7 h„ gym-

nastlque. 7.10, disques. 7.15, inform. 7.20,
propos du matin. 7.30, trente minutes de
bonne humeur. 11 h., émission d'ensem-
ble. 12.15, le mémento sportif.. 12.20, alra
d'opérettes. 12.30, le courrier du skieur.
12.40, mélodies canadiennes. 12.45, lnfona.
12.54, la minute des A. R.-G. 12.55, les
Jeux olympiques d'hiver. 13.05, à tous
vents... 13.20, œuvres de Jean-Sébastien
Bach. 13.45, concerto grosso No 5, de
Haendel. 16.30, « Rideau baissé », de R.
Wagner. 17 h., le feuilleton de Radio-
Genève. 17.20, musique légère d'aujour-
d'hui. 17.50, tangos. 18 h., causerie. 18.16,
la musique de la Garde républicaine.
18.25, en un clin d'œll. 18.40, disques.
18.45, les Jeux olympiques d'hiver. 19 h„
micro partout. 19.15, inform. 19.25, la si-
tuation Internationale. 19.35, Instants du
monde. 19.45, deux solistes de l'O.S.R.
20 h., à prix d'or. 20.20 , jazz aux Champs-"
Elysées. 21.30, Ruisselle, prix Italla 1955.
22.30, inform. 22.35, que font les Nations
Unies ? 22.40, mélodies de 1925. 22.45, les
Jeux olympiques d'hiver.

BEROMUNSTER ct té léd i f fus ion  : 6.15,
Inform. 6.20, musique variée. 6.45, gym-
nastique. 7 h., Inform., les trois minutes'
de l'agriculture. 7.10, variétés populaires.
11 h., émission d'ensemble ; podium des
Jeunes. 11. 30, le Radio-Orchestre. 12.15,
communiqués touristiques. 12.30, Inform.
12.40, rendez-vous au studio 2. 13.15 , de
Cortina ; les Jeux olympiques. 13.30,
chant. 14 h., pour madame. 14.30, reprise
d'une émission radioscolalre. 16.30, émis-
sion pour les malades. 17 h., musique
de chambre d.A. Honegger. 17.30, pour les
enfants de langue romanche. 18 h., con-
cert populaire. 18.50, extraits du carnet
d'un reporter. 19.05, chronique mondiale.
19.20, communiqués ; de Cortina : Jeux
olympiques. 19.30, inform., écho du temps.
20 h., cloches du pays ; musique de Joh.
Strauss. 20.15, « Oberstadt-Gasse », feuil-
leton. 21 h., émission pour les Rhéto-
Romanches. 22.15, inform. 22.20, de Cor-
tina : Jeux olympiques. 22.35, caprices 56.

TÉLÉVISION: 10.45, Eurovlslon : Vllmes
Jeux olympiques d'hiver : descente mes-
sieurs ; 15.30, patinage artistique, couples.
20.30, télé-Journal. - Visite à l'atelier du
peintre R.-Th. Bosshardt. - Télé-théâtre :
« Les grands garçons », un acte de P.
Géraldy. - En quelques Images, magazine
de la T.V. romande. Dès 22.15, Eurovl-
slon : Vllmes Jeux olympiques d'hiver,
reflets des événements de la Journée.
Dès 22.45, hockey sur glace.

(Sous réserve de modifications d'ho-
raires pour les émissions des Jeux olym-
piques.)

H-j-T .t ^^__F̂ _̂^^^B ^^^^B

HORIZONTALEMENT :
1. Dévorent leur proie. — Pronom.
2. Revient auprès de. — Manger dé-

licat.
3. Temps qui comprend quatre di-

manches. — Consulté par des dî-
neurs.

4. Adverbe. — Petites pièces de théâ-
tre.

5. Mignons pour un roi de France.
6. Fardé.
7. Sur des caps africains. — Fleuve.
8. Naturel. — Quand ils sont beaux, il

vaut mieux n'y être pas dedans.
9. Camp d'autrefois. — Utile à la

fronde. ¦
10. Négation. — Joies anciennes.

VERTICALEMENT :
1. Bien inférieur à la livre. ¦— C'est

un roi.
2. .Hausse.— Ensemble de pas.
3. Partie d'un chapelet. — Fardé.
4. A la dent dure.
5. Plaça. — Accueillie. — Lettre

grecque.
6. Conjonction. — Il ne faut pas lui

faire des entorses. — Dans la Drôme.
7. Effets nuisibles.
8. Gouvernée. — Où l'on peut saigner

un cheval.
9. Ont généralement de bons filons. —

Plein d'aigreur.
10. Dieu des Gaulois. — Où évoluent

des dames.

Solution du problème No 51
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m A Montevideo, dans le cadre du
championnat de football de l'Amérique
du Sud, l'Argentine a battu le Para-
guay par 1-0 et le Brésil a triomphé
du Pérou par 2-1.
m L'ancien International de hockey sur
glace Beat Ruedl qui s'est établi à Lu-
gano et continue de pratiquer son sport
favori avec le H.-C. Lugano, a soumis
à des personnalités locales le projet d'une
grande salle touristique et de sports sur
la Campo Marzio. La halle, qui revien-
drait à environ 5.000.000 de francs, com-
prendrait une patinoire artificielle.
f L'état de santé de Fausto Coppi,
atteint de typhoïde et hospitalisé à
Gênes, était satisfaisant hier. On décla-
re néanmoins dans l'entourage du cham-
pion qu'une période de convalescence
d'au moins deux mois lui sera néces-
saire. Dans ces conditions, 11 ne pren-
dra part à la classique Milan - San
Remo, au Tour d'Italie , au Six Jours de
Paris et au Tour d'Espagne.
0 La Fédération australienne de tennis
a désigné les cinq Joueurs qui défen-
dront les couleurs de l'Austraile dans
les diverses compétitions internationales
européennes de la saison 1956 (cham-
pionnats internationaux de France,
tournoi de Wimbledon, etc.) Ce sont :
Ken Rosewall, Ashley Cooper, Neale
Franzer , Mal Anderson et Roy Emerson.
£ Les épreuves féminines de patinage
à l'artistique de Cortina se sont ter-
minées par la victoire de l'Américaine
Tenley Albrlght devant sa compatriote
Carol Helss.
£ C'est l'Italien Enzo Perln qui par-
tira le premier , dimanche, sur le trem-
plin « Italla », pour le concours de saut
spécial . Parmi les 53 concurrents ins-
crits , les Suisses auront les numéros
suivants :

12. Francis Perret; 30. Conrad Rochat;
51. Andréas Daescher.
£ Les meilleures performances enregis-
trées hier par les sauteurs sont les sui-
vantes :

JurlJ Moschkto (U.R.S.S.) 83 m. ; Wal-
ter Habersatter (Autriche) 79 m. 50 ;
Jachym Bulin (Tchécoslovaquie) et MoJ-
mir Stuchlik (Tchécoslovaquie) 78 m. ;
Alfredo Prucker (Italie) 77 m.
£ Le titre de champion du monde de
combiné alpin féminin est revenu à
notre championne Madeleine Berthod,
devant une autre de nos compatriotes
Frieda Daenzer.

I LE TOURNOI DE HOCKEY !

Canada - Allemagne 10-0
(1-0, 4-0, 5-0)

Bien que comptant ponr la poule fi-
nale du tournoi olympique, cette ren-
contré n'avait attiré hier que quelques
centaines de spectateurs.

D'emblée, les Canadiens partent à l'at-
taque avec décision et pendant plusieurs
minutes ils occupent le camp adverse.
Cependant, devant l'excellente défense
collective rivale, ils ne peuvent con-
crétiser leur avantage territorial. Le gar-
dien allemand , mis fortement i contri-
bution , se montre d'une sûreté peu com-
mune. Il ne peut pourtant empêcher Ja-
mes Home de réussir un but à bout
portant à la 7me minute.

Les Allemands se ressaisissent et atta-
quent à leur tour ;ils se heurtent à des
rivaux habiles qui , chaque fois, leur sub-
tilisent le palet dans la zone dangereuse.

Le deuxième tiers voit les Canadiens
'mainteni r  leur pression ; le manque de
précision dans leurs passes comme dans
leurs tirs ne leur permet pas de con-
clure. Les réactions allemandes man-
quent de plus en plus de dynamisme.
Menées individuellement , leurs contre-
attaques échouent régulièrement sur la
solide paire de défenseurs canadiens.
Soulignons toutefois que les joueurs
germaniques se défendent avec un cou-
rage admirable ; ils parviennent à
maintenir  ce score de 1 à 0 jusqu'à la
8me minute. Dès ce moment, les Cana-
diens trouvent une meilleure cohésion,
de sorte que les Allemands ne tar-
dent pas à être littéralement débordés.
Howie Lee et Don Rope marquent à
quelques secondes d'intervalle. Les tirs
fusent et , à la lime minute , Arthur
Hurst obtient un nouveau but. Quatre
minutes plus tard , une erreur de la
défense n-M-mainde est exploitée par
George Scholes.

Dans le dernier tiers, le Canada reste
maître de la situation. A la Sme mi-
nute , au terme d'une attaque, le centre
avant Don Rope se présente seul devant
le gardien allemand et marque. Les Ca-
nadiens ne laissent pas pour autant de
rép it à leurs rivaux. A la 7me minute,
Floyd Mar t in  tire victorieusement. Une
nouvelle attaque canadienne porte peu
après ses fruits , Jim Logan obtenant
le numéro huit.  Enfin , Jack Mac Kenzie
et Arthur Hurst , à la 17me minute, ins-
crivent tour à tour les deux derniers
buts de cette partie dont l'intérêt di-
minua au fur et à mesure que les Alle-
mands baissaient pied devant leurs ri-
vaux.

Italie - Suisse 8-3
(6-1, 1-2, 1-0)

Pour l'équipe suisse, le tournoi de
hockey se terminait hier. Ce f u t  une
f i n  amère, car cette ultime rencontre
se solda par un nouvel échec ; la Suisse
n'occupera donc, au mieux, que le neu-
vième rang I

Cette partie , disputée par —5 degrés
et par un beau soleil , vit une formation
suisse aussi indolente que contre la Po-
logne et l'Autriche. Elle se f i t  manœu-
vrer au premier tiers-temps par la sé-
lection italienne, entraînée par... notre
compatriote Bibi Torriani. L'avalanche
des buts italiens débuta à la Sme mi-
nute déjà par l'intermédia ire de Tomei
et se poursuivit jusqu 'à la 16me, grâce
à des buts de Montemurro , Tucci et
Agazzi. Puis Handschin réduisit l'écart ,
mais, avant la f i n  de cette p ériode de
jeu , Maniacco et Agazzi portaient le
score à 6 à 1.

Dès la reprise, on vit , chose a f f l i -
geante , l'équipe suisse, bien que jouant
au complet , acculée au fond  de son
camp par un adversaire inférieur en
nombre. Conrad remplaçait Riesen dans
la cage et Schlaepfer se replia en dé-
fense.  Les Italiens , vivant sur leur
avance, se relâchèrent nettement et
Keller , tirant à mi-distance , en profi ta
pour ramener la marque à 6 à 2 après
neuf minutes. Les « Azzurri » ripostè-
rent par un but de Maniacco , à la lime
minute , et Handschin , à la 17me mi-
nute , put marquer un troisième but
pour ses couleurs.

Le dernier tiers f u t  monotone. Les
Italiens dominèrent beaucoup moins
souvent qu'au début du match , donnant
des signes de fat igue ; malheureuse-
ment , les Suisses n'étaient p lus en me-
sure de lancer une contre-of fensive en
règle. Le seul but de cette dernière p é-
riode f u t  encore l'œuvre d' un Italien :
Montemurro.

Les équipes :
Suisse : Riesen (Conrad) ; Peter , Go-

laz ; R. Keller , Ho fe r  ; Ott , Schlaepfer ,
Frei; Bagnoud , Handschin , N a e f ;  Pappa ,
W. Keller , Berry.

Italie ; Ferraris ; Tucci , Albertoni ;
Montemurro , Bedogni ; Tomei , Furlani.
Branduardi ; Agazzi , Crotti , Maniacco ;
Darin , Oberhammer, Macchietto.

Arbitres : MM. Lecomte (Canada) f l
Unger (Allemagne).

(Lire nos comptes rendus •'
Suède-Etats-Unis et de Russ'
Tchécoslovaquie en page 9.)

¦ Il II II lll llll II IMMIM Ml lll,llll)*! 1,1, lll lll

Nouvelle défaite de nos représentants

Cette semaine encore, à cause des
Jeux olympiques, nous nous sommes
vus dans l'obligation de renvoyer à
lundi notre chronique hebdomadaire
de gymnastique. Nous nous en excu-
sons auprès de nos lecteurs.

Demain :

Des studios à récran

Toni Sailer fera-t-il la passe de
trois ? Vainqueur du slalom géant,
du slalom spécial, l'Autrichien est
le grand favori de l'épreuve de des-

cente qui a lieu ce matin.

Le fameux « Cahier vert » auto-
graphe de Maurice de Guérin, qui
était, depuis cent vingt-trois ans,
considéré comme perdu, vient d'être
retrouvé par M. Jean Calvet, maire
de Gaillac et conservateur du musée
de Cayla, où il a repris une place
d'honneur.

Ce document précieux, son pro-
priétaire, un ancien archiviste du
Calvados, M. Sauvage, désireux de
le publier intégralement, l'avait par
prudence, au début de 1944, ense-
veli dans une carrière de pierres
des environs de Caen. Avant d'ap-
partenir à M. Sauvage, qui le tenait
de M. Travers, le « Journal •, offert
par Maurice à son ami Paul Quem-
per qui l'emporta en Amérique,
était passé des mains de Barbey
d'Aurevilly, aux fins d'édition, dans
celles de Trébutien, le savant et
poétique antiquaire, pour échoir,
après la mort de ce dernier, à M.
Travers, lequel en fit don à M. Sau-
vage.

Sur ce gros registre à la reliure
d'un vert bleuté, dont les premiers
feuillets portent la date de 1832,
Maurice de Guérin nota l'essentiel
de ses émotions et de ses enthou-
siasmes à l'époque de son séjour
chez Lamennais, dans cette oasis de
silence et de paix qu'était la Ches-
naie, « au milieu des steppes de la
Bretagne », pour reprendre une
image de Sainte-Beuve.

Le « Cahier vert »
de Maurice de Guérin

est retrouvé
après cent vingt-trois ans
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— Non, je n'ai pas envie de te
cajoler. Je te surprends au milieu
de manifestations injustifiables. Je
ne te reconnais plus, je te renie.
Où est Patrice ?

— Il a téléphoné que des amis le
retenaient au restaurant. J'ai insisté
afin qu'il restât avec eux.

— Et voilà à quoi tu passes le
temps dès que tu es seule ?

Cécile s'informa pour détourner
la colère de sa mère.

— Qu'est-ce qui me vaut la joie
de te voir, Ti-Mé ?

— J'ai été retenue par des cour-
ses de réassortiment dans le quar-
tier et j'ai pensé que je pouvais
m'inviter chez vous. As-tu déjeuné 1

— Non !
— Nous mangerons bec à bec

comme autrefois. A propos, as-tu
une valise à me prêter ?
' — Certainement. Pourquoi ?

— Tout à l'heure, reprit-elle avec
sévérité , j' effectuerai une perquisi-
tion dans les armoires et j'en enlè-
verai ce qui te rappelle de mauvais
souvenirs , je ne laisserai rien de ce
qui peut servir à te torturer.

— Tu ne feras pas cela ?

— Si!
— Mais alors il faudrait que tu

m'empêches de monter l'escalier de
cette maison, que tu me débarrasses
de la salamandre, que tu m'arraches
à cet appartement où tout me parle
de celui que j'y attendais et qui n'y
est pas venu 1

Mme Saugy demeura songeuse
comme si les dernières phrases de
sa fille l'avaient frappée.

— Pour l'instant j 'ai faim. Toi
aussi j'imagine.

Elle se déchapeauta, se dépouilla
de sa jaquette, mais remit avec soin
le bouquet à son corsage.

Elle passa dans la salle à manger.
— Que vas-tu m'offrir à déjeu-

ner ? Qu'allaisrtu offrir à Patrice ?
Le couvert n'est pas encore mis ?

Cécile avoua : — J'avais là deux
escalopes ! Je comptais ouvrir une
boite de petits pois, mais pour moi
seule je n'avais pas l'intention de
préparer quoi que ce fût.

Elle avait repondu, cette fois,
avec un air de bravade. Mme Saugy
la tança :

— Stupide fille... Tu devrais l'as-
treindre en ce moment où tes pen-
sées tournent autour des mêmes na-
vrants souvenirs, à des opérations
culinaires plus délicates, plus absor-
bantes. Ton mari ne s'en plaindrait
pas, toi , tu y gagnerais peut-être
d'oublier ce qui te mine depuis
deux mois.

Des pleurs débordèrent des pau-
pières gonflées de Cécile.

— Tu es plus dure avec moi que

Patrice. Patrice me comprend
mieux. Il est patient, il ne me
brusque pas.

— Peut-être est-il patient, n'em-
pêche qu'il saisit maintenant les
moindres occasions de quitter le
foyer. Il voyage...

— Ses affaires l'ont appelé en
province.

— Tu le laisses aller au cinéma.
— Pourquoi le priverais-je de ce

plaisir ?
— Accompagne-le.
— Pourquoi m'imposerais-je une

insupportable corvée ? Il sort avec
Gerbault. Ils sont ravis l'un et l'au-
tre. Maman 1 est-ce toi qui peux
trouver le moyen de nous critiquer
avec tant de mesquinerie ?

— Je ne mets aucune mesquinerie
dans mes remarques. Il ne me plaît
pas que Patrice t'accorde de l'en-
foncer dans le chagrin, qu'il parais-
se s'accommoder d'une femme éplo-
rée. Je n'admets pas que tu ne res-
saisisses pas ta volonté, ton coura-
ge. J'avais raison de te juger trop
enfant lorsque tu t'es mariée...

Cécile n'en put supporter davan-
tage et courut s'enfermer dans la
chambre où sa mère l'entendit fon-
dre en larmes. Mme Saugy ne vou-
lut point la rejoindre aussitôt.

— Elle doit se calmer. Il faut
qu'elle se calme. Certes, je lui ai
Earlé avec brutalité. Jadis elle avait

esoin, de temps à autre d'être trai-
tée sans ménagements. Elle accumu-
lait entre elle et moi de creuses
songeries, des malentendus grossis.

des prétextes. Elle s'enveloppait
d'un épais cocon, filé secrètement
et que je devais briser pour retrou-
ver mon enfants expansive et dou-
ce. Est-ce la même chose aujour-
d'hui 1

Comme elle n'aimait pas demeurer
à ne rien faire, Mme Saugy gagna
la cuisine, fureta dans les placards.

— Des escalopes, c'est bien ba-
nal ! Si je les panais... Voici des
œufs, de la chapelure...

Lorsqu'elle eut préparé le repas,
mis le couvert, elle revint vers la
chambre.

Cécile s'était jetée sur le lit. Avec
une infinie tendresse, cette fois, la
mère la saisit et la releva.

— Est-ce fini ? Ai-je eu tort de
ne te rien cacher de ma façon de
voir ? Es-tu d'accord avec moi ?

Cécile demeura longtemps sans ré-
pondre. Elle dit pourtant :

— Tu aurais raison si je n'étais
si lasse, si lasse... Je n'ai plus de
volonté, je n'ai plus de courage,
parce que je suis sans force, exté-
nuée. Ma force, ma santé sont partis
avec le petit pigeon. Je voudrais...
je voudrais être seule, me reposer,
oui , me reposer.

Elle inclina la tête jusqu 'à l'épaule
maternelle et là , fermant les yeux,
succomba soudain au sommeil.

Elles demeurèrent ainsi une di-
zaine de minutes, Mme Saugy se
convainquant dès lors que l'état de
Cécile exigeait des soins immédiats,
un changement de régime.

« Il faut consulter à nouveau un

docteur, aviser peut-être qu'un sé-
jour à Saint-Thibaut la remettrait
plus rapidement. Elle échapperait à
l'ambiance de cet appartement. Je
pourrais à la rigueur m'absenter
trois semaines et l'accompagner là-
bas. J'entretiendrai Patrice de mon
projet aujourd'hui même... »

Cécile se réveilla, sans paraître
s'apercevoir qu'elle venait de dor-
mir.

— N'as-tu pas dit que le déjeuner
était servi ?

— En effet, nous n'avons qu'à
passer à table. J'espère que tu feras
honneur à mon impromptu.

— J'essaierai !... répondit Cécile
avec un pauvre sourire.

Lorsque Patrice rentra, il s'étonna
de se trouver en présence de sa
belle-mère.

— Comment êtes-vous là, Ti-Mé ?
Cécile a-t-elle eu le temps de vous
cohvier après mon coup de télé-
phone ?

— Parfaitement, mon gendre. Elle
n'avais pas osé vous avouer qu'elle
supportait très mal la solitude.

Le garçon sursauta.
— Ce n'est pas possible... elle-

même m'a manifeste son contente-
ment de me voir accepter l'invita-
tion...

Cécile intervint sans plus tarder.
— Maman vous taquine, elle est

arrivée à l'improviste, pour déjeu-
ner avec nous et elle est encore si
vexée de n'avoir pu profiter de
votre présence qu'elle cherche à se
venger.

Cette explication proférée d'une
haleine eut l'air de fatiguer la jeune
femme, qui se courba , pencha la tête
et parut prête à somnoler à nouveau.

Patrice marcha vers elle, la baisa
au front et l'interrogea en pensant
à autre chose.

— Encore dolente ?
— Oui.
— Je suis à peu près certain, ce-

pendant , que Ti-Mé vous aura aidée?
— Oui.
— Alors étendez-vous cet après-

midi, reposez-vous.
— Oui.
Il s'assit au côté de sa femme, of-

frit une cigarette à Mme Saugy, qui
l'observait avec attention.

— Les amis qui m'ont retenu sont
Jacques Boissier, des Textiles Bois-
sier et Cie, et Guy Voisin , le fils du
maître de forges. Ils se sont beau-
coup plaints de mon abandon. Mon
Dieu, je leur ai lâché tout à trac
que ma situation présente ne me
permettait plus de participer à leurs
plaisirs. Ils ont compris, mais ils
insistent cependant pour que je ren-
tre au club de tennis. Je suis assez
tenté. Un peu de mon sport favori
rétablirait l'équilibre de mon exis-
tence. D'ailleurs, je leur ai dit que
vous étiez une très bonne joueuse
et que je vous amènerais. Ce serait
là une excellente occasion de vous
les présenter.

Cécile, qui avait écouté passive-
ment jusqu 'à la dernière proposition,
s'agita soudain.

(A suivre)
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Truites de rivière,
vivantes . . .  5.50 le < _ kg.

Fllets de perches . 4.50 le y ,  kg.
Brochet prêt à cuire 3.50 le % kg.
Sole 3.50 le % kg.
Filets de soles . . 6.—- le J_ kg.
Saumon . . • • 5.— le % kg.
Merlans . . . .  2.— le ys kg.
Filets de merlans . 2.20 le % kg.
Fllets de dorsch

frais nature . . 2.20 le J. kg.
Fllets de dorsch

frais panés . . 2.40 le % kg.
Tranches de cabil-

laud 2.— le % kg.
Colin en tranches . 4.— le % kg.
Baudroie et tranches 3.50 le J_ kg.
Filets de carrelets . 3.50 le * _ kg.
Raie 2.— le J. kg.

Bukling - Morue salée j
Saumon fumé

Anguille fumée - Sprotens
Harengs et filets - Crevettes

Moules - Scampis
Véritable caviar

AU MAGASIN

LEHNHERR
Trésor 4 FRÈRES Tél. 5 30 92

Gros Détail
On porte à domicile. Expédition à l'extérieur

1

GRANDE VENTE

Bouilli 1er choix
qui à toujours fait la renommée

de la maison

de Fr. 2.S0 à Fr. 3.10 le K kg.

Belles tripes cuites

*J LEUENBERGER **
BOUCHERIE-CHARCUTERIE

A vendre pour raison
de santé

30 poussines
du mois de mai

« Leghorn » lourde, en
pleine ponte. S'adresser
à. Mme B. Berohten, Cha-
pelle 23 a, Corcelles (Neu-
châtel).
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GRISONS

COIRE, 2. — Une assemblée présidée
par le conseiller d'Etat Tenchio, chef
du département de justice et police du
canton des Grisons, a étudié la possi-
bilité d'aménager un aérodrome dans
la vallée rhénane de Coire. Il ressort
de la discussion qu'un aérodrome se-
rait le bienvenu dans la vallée gri-
sonne, étant  donné l ' importance attri-
buée aux communications rap ides entre
les diverses stations touristi ques du
canton. L'assemblée a décidé de créer
une commission d'études composée de
représentants du canton, des autorités
militaires de l'air, de l'Aéro-Club de
Suisse, des sociétés de développement
des Grisons et des associations écono-
miques grisonnes. Cette commission
examinera les conditions techniques, ju-
ridiques et financières nécessaires à la
création d'un tel aérodrome.

Pour un aérodrome
dans la vallée de Coire

Quelques chiffres
ù connaître

Les augmentations de salaire
en 1955

BERNE, 2. — D'après les statistiques
effectuées en octobre dernier, les sa-
laires des ouvriers et les traitements
des employés de l'industrie des denrées
alimentaires ont augmenté de 3 % en
moyenne au cours de l'année écoulée.
Cette augmentation a été de 2 % dans
l'industrie chimique et de 3 % pour les
traitements des employés de banque et
d'assurances.

En 1955,
1265 candidats ont pris part

aux examens de maîtrise
BERNE, 2. — 1265 candidats (année

précédente : 1491) ont pris part , en
1955, aux examens de maîtrise qui se
sont étendus à 37 branches profession-
nelles ; 996 (1232) ont passé ces exa-
mens avec succès, dont 65 femmes.

Le nombre des étrangers
travaillant en Snisse...

BERNE, 2. — La Confédération et
les cantons ont accordé, en 1955, des
autorisations de séjour à 220.867 per-
sonnes étrangères venues travailler en
Suisse, à savoir : 147;083 hommes et
73.784 femmes ; 67.584 personnes tra-
vaillent sur le bâtiment, 33.877 dans
les hôtels, 28.384 dans l'agriculture et
l'horticulture, 21.192 dans les ménages,
20.133 dans l'industrie. Le nombre total
des autorisations de séjour accordées
en 1954 s'élevait à 181.627.

... et celui des émigrés suisses
En 1955, 2075 (2291 en 1954) Suisses

et Suissesses ont émigré à l'étranger.
Ce chiffre se décompose comme suit :
1117 hommes et 958 femmes.

16,735 logements
ont été construits en 1955

2094 sont vides
BERNE, 2. — 16.735 (année précé-

dente : 16.498) logements ont été cons-
truits dans 42 villes suisses en 1955,
tandis que les autorités compétentes
accordaient, pour cette même année, des
autorisations pour construire 23.146 lo-
gements (1954 : 21.411).

D'après les statistiques de décembre
dernier, le nombre des logements vides
enregistrés dans 42 villes de plus de
10.000 habitants a passé de 1484 à 2094.

Migros perd un procès
Migros avait intenté un procès en

diffamation à l'hebdomadaire c L'Ali-
mentation », organe de l'Association ro-
mande des grossistes, pour avoir re-
produit les critiques du gérant de la
Migros de Genève. Celui avait déclaré
notamment :

t Pendant toute la journée, je suis
tendu, survolté, je n'ai plus une minute
à moi. Je n'ai plus la force de manger
et je dois prendre des somnifères pour
dormir. Sans cesse, j'ai un inspecteur
qui me pousse l'épée dans les reins,
me harcèle : augmentez vos chiffres
d'affaires ! En deux ans, j'ai perdu
quinze  kilos. Unie véritable vie d'enfer.»

Il ne se plaignait certes pas de son
salaire qu'il considérait comme suffi-
sant, mais du climat de tension dans
lequel il devait travailler. Il reconnais-
sait être au bénéfice d'une retraite,
€ mais cette retraite, je la vois venir
sous forme d'un cercueil, car je suis
au bout du rouleau ». Faisant encore
allusion à la semaine de 44 heures, le
gérant s'exprimait en ces termes :
« pour le personnel, l'horaire est de 51
heures par semaine. Mes vendeuses sont
aussi à bout de nerfs. Je ne sais pas
comment elles arrivent à tenir le coup» .

Dans son jugement, le tribunal de
police reconnut que l'accusé avait four-
ni à satisfaction de droit la preuve
libératoire, ayant rapporté les propos
du gérant sans aucune déformation. Le
tribunal a admis en outre que l'accusé
n'entendait pas mettre en cause le
crédit de Migros, car l'article en ques-
tion s'adressait exclusivement aux abon-
nés dans le but de raffermir les dé-
taillants dans leur lutte professionnel-
le. Considérant que les éléments cons-
titutifs de la concurrence déloyale et
de l'atteinte au crédit ne sont non plus
pas réunis, le tribunal libère l'auteur
de l'article de toute peine, et rejette
les conclusions des sociétés Migros.

La journée
de M'ame Muche

— Pouvez-vous me dire où trou-
ver de l'air frais ? .

Civilisation, colonialisme, mission
La dette de VOccident

Les peuples christianisés — je ne
dis pas : chrétiens — ont été des
peuples conquérants. Voyez la Rome
de Constantin, l'Europe de Charle-
magne, la France des Croisades, le
Portugal du XVme siècle, l'Espagne
de Charles-Quint, plus tard , les pays
anglo-saxons. Ils ont apporté aux
païens de Germanie, d'Afrique,
d'Amérique du sud , d'Extrême-
Orient, avec leurs outils, leurs tech-
niques, leurs industries, leur culture,
le dogme et les rites de l'Eglise chré-
tienne. Ils ont surtout acquis des
marchés, vendu leurs produits,
exploité les richesses des pays con-
quis, recruté une main-d'œuvre in-
nombrable et peu coûteuse.

S'ils ont souvent amélioré le sort
de leurs sujets, ils se sont eux-
mêmes prodigieusement enrichis, et,
parce que, selon la parole de l'Ec-
clésiaste, « celui qui aime l'argent
n 'est point rassasié, par l'argent »,
ils n 'ont plus envisagé leurs entre-
prises de civilisation que comme
des sources de rendement. Ils n'ont
pas travaillé pour les peuples sous
tutelle, mais pour eux-mêmes. Ils
n'ont pas servi ; ils se sont fait ser-
vir. Ils se sont servis de l'indigène
« taillahle et corvéable à merci », ce
qui était un reniement du message
chrétien dont ils étaient à l'origine
les porteurs. Ce n'est pas par hasard
que les peuples dits chrétiens pos-
sèdent , des richesses du monde, la
part du lion.

Aussi n'est-ce pas tant le colonia-
lisme qu 'il s'agit de condamner, car
les peuples de couleur ont grande-
ment bénéficié et bénéficient encore,
matériellement et intellectuellement
parlant , de la présence des Blancs,
et il n'est pas rare qu'un adminis-
trateur européen prenne la défense
de l'indigène contre certaines caté-
gories de colons sans scrupules. Ce
qu'il faut condamner sans merci,
c'est la fièvre dévorante des affairesi
l'injustice, le mépris, l'orgueil, l'ex-

ploitation de l'ignorance, la trans-
gression constante de tous les com-
mandement de Dieu.

X X X
Aujourd'hui, l'essor inouï de l'in-

dustrie, l'irruption subite, par les
routes de la mer, de la terre et de
l'air, des machines et des techniques
jusque dans les régions encore vier-
ges a fait passer l'Afrique, en quel-
ques années, d'un monde dans un
autre.

Le Noir est déraciné. Arraché à
ses traditions, à son passé, à sa tri-
bu, à sa religion, le voilà pris dans
un engrenage dont il ne pourra plus
se dégager. S'il a gagné un peu d'ar-
gent, il a perdu ce qui ne s'achète,
ni ne se vend. Il vit un temps d'an-
goisse et de désarroi. Et nous, les
Suisses, qui, bien que n'ayant pas
de colonies, bénéficions largement
de la prospérité grandissante de
l'Europe et de l'Amérique, nous som-
mes responsables, pour notre part ,
de cet asservissement lucratif d'un
prolétariat innombrable. Nous avons
contracté une dette envers l'indi-
gène. Notre sort , d'ailleurs, dépend
du sien , parce que l'interdépendance
de tous les peuples de la terre est
aujourd'hui l'évidence même.

X X X
Voyons, maintenant, de quelle im-

portance et de quelle nature est
cette dette que nous avons contrac-

tée. Il est souhaitable, bien sûr, que
le niveau de vie des peuples autoch-
tones soit élevé, que leurs sécurités
soient augmentées, que des écoles et
des hôpitaux leur soient ouverts. La
plupart des gouvernements s'y em-
ploient et il faut leur en savoir gré.
Mais on n'a pas, pour autant , donné
à l'indigène ce que nous lui devons
avant tout , et qui lui est plus indis-
pensable que l'argent , le confort ,
l'hygiène et l'instruction , à savoir ,
une espérance, une foi , une « tribu »
nouvelle, sur les ruines de l'ancien-
ne. L'Eglise chrétienne, la commu-
nauté fraternelle des croyants est
seule à pouvoir lui rendre ce qu 'il
a perdu , à lui donner plus et mieux
que ce qu 'il a connu.

Nous ne devons pas oublier que
notre civilisation est d'essence spi-
rituelle et d'origine chrétienne, que
nous avons reçu- d'elle les valeurs
auxquelles nous tenons essentielle-
ment , que l'Occident, pour avoir mis
Dieu à la retraite , retourne à la bar-
barie , que ni l'argent , ni la machine,
ni la pénicilline ne sont , par eux-
mêmes, des facteurs de civilisation.
C'est donc aux chrétiens qu 'il ap-
partient d'apporter aux peuples de
couleur ce que les nations laïcisées
ne peuvent plus leur donner.

Il ne s'agit pas d'endoctrinement
autoritaire et de prosélytisme borné ,
mais de respect de la personne hu-
maine, créature de Dieu, de service
désintéressé, d'humilité et d'amour.
Il s'agit aussi de réparation. Il s'agit
surtout d'obéissance à l'ordre précis
de Celui qui s'est offert lui-même
en sacrifice pour tous les hommes :
« Allez par tout le monde et prêchez
la bonne nouvelle à toute créature. »

Il n'est pas inutile, au moment où
la paroisse réformée de Neuchfttel
prépare une semaine missionnaire,
de justifier l'œuvre des missions
chrétiennes et d'en rappeler la né-
cessité et l'urgence.

Marc DU PASQUIER.

ZURICH

WINTERTHOUR , 2. — La ville de
Winterthour comptait 71.616 habitants
au 31 décembre 1955, soit 1135 de plus
qu'à la même époque de l'année pré-
cédente.

Winterthour compte
71.616 habitants

GENÈVE

GENÈVE, 2. — Dams l'idée d'inten-
sifier la lutte contre la lèpre, le con-
seil exécutif de l'Organisation mondiale
de la . santé, réuni à Genève, vient
d'adopter à l'unanimité une résolution
qui relève que la lutte contre cette
maladie sur le plan de la santé pu-
blique a atteint, tant au point de vue
des méthodes que des thérapeutiques
nouvelles, une étape où il est désor-
mais possible d'accomplir de grands
progrès.

Le conseil estime que l'O.M.S. doit,
en collaboration étroite avec les pays
qui s'occupent de travaux sur la lèpre,
engager la mise en œuvre de nouveaux
programmes,1 de manière à intensifier
la lutte contre cette maladie.

L'O.M.S. a déjà participé à des cam-
pagnes contre la lèpre en Afrique, en
Asie notamment. Elle se prépare à par-
ticiper à de nouvelles campagnes en
Orient et en Amérique du Sud. Des
bourses ' d'études ont été décernées par
ses soins pour aider à la formation
de personnel spécialisé. \

Aujourd'hui, le nombre des lépreux
dans le monde est évalué entre 10 à 12
millions ; récemment on n'en comptait
guère plus de 7 millions. Cette aug-
mentation réside dans le fait surtout
flue les malades viennent de plus en
plus nombreux demander qu'on les soi-
gne.

U y à 12 millions de lépreux
dans le monde

La soirée du Chwnr d'hommes
d'Auvernier

Samedi 4 février se déroulera à Au-
vernier la soirée musicale et théâtrale
donnée par cette sympathique société ,
à la veille de fêter son 75me anniver-
saire.

Des chants seront exécutés sous la
direction de M. Marc Jaquet , puis la
compagnie de Scaramouche jouera , SOUE
la direction de Max Kubler : « Crain-
quebille » et « Le gendarme est sans
pitié ». Nul doute que cette troupe en-
thousiasmera les nombreux spectateurs
qui voudront se rendre à cette soirée,
demain, à Auvernier.

« Les arts primitifs
et modernes brésiliens »
conférence Alfred Roth

Dans le cadre des conférences orga-
nisées à l'occasion de l'exposition : « Arts
primitifs et modernes brésiliens », M. Al-
fred Roth présentera , vendredi 3 fé-
vrier , à l'Aula de l'Université, une con-
férence sur l'architecture brésilienne
contemporaine. Cette conférence sera
lllustrée par de nombreux diapositi-S
en couleurs et en noir et blanc.

M. Roth , rédacteur en chef de «Werk»
(revue suisse d'architecture, d'art et
d'arts décoratifs) a enseigné à l'Uni-
versité de Washington et à la Harvard
Unlversity, aux Etats-Unis. Sa forma-
tion de peintre et sa qualité d'archi-
tecte en font un critique idéal pour
retracer le panorama de l'architecture
contemporaine brésilienne, dont les pro-
blèmes plastiques sont aussi Importants
que ceux de l'architecture pure.

Séance publique de l'Association
des écrivains neuchâtelois

et jurassiens
Samedi prochain , à la Bibliothèque de

la ville, le public aura l'occasion de
prendre contact avec l'un de nos es-
sayistes et l'un de nos poètes.

Auteur d'ouvrages sur Berdiaeff et
Jehan Rictus, mémorialiste des « Hôtes
d'un presbytère » , fondateur et directeur
d'une collection d'actualité protestante,
le pasteur Eugène Porret parlera d'une
femme extraordinaire : « CUette Ofalre,
écrivain neuchâtelois ».

M. Francis Bourquin , qui a publié dé-
jà trois volumes de vers — couronnés
de prix et de succès — et qui possède
un des talents les plus aimables du
Jura, lira un choix de ses poèmes.

Communiqués
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BAISSE DE PRIX I

B O E U F  I
Premier choix ||

Bouilli %X 2.- 2.25 2.50 |
HOU ie v. kg. pr. wi— 61 3.ZO rçtj

Gros veau B
RagOÛt le Vf, kg. Fr. 3.— Pê
Veau roulé ie v_ kg.Fr. 3.— É
Côtelettes lre to % _«.»*. 3.75 |
Cuisseau, filet ie v. kg.Fr. 4.— ¦

Porc frais I

I 

RagOUt le v_ kg. . Fr. Mi"— M
RÔtï ie w kg 3.50 I
Jambon de campagne i i

les 100 gr. Fr. ¦ ¦ fc£

Boucherie h ïs H U Èa II
|. Seyon 21 - Tél. 5 13 01 ||

* LAMPES AU NÉON
1 à visser dans la douille
1 de chaque lampe, 32
1 watts, 220 volts, 30 cm.
,'J de diamètre. Luminosité
'À équivalant une lampe de
1 150 watts.
S Prix : Fr. 50.—

\ PLAFONNIERS

lt complets, 220 volts.
j  Longueurs : 60, 100 et

120 cm.
| Prix : Fr. 28.—
I h. GROGO & Cle

Lotzwil
ï Tél. (063) 2 15 71

F A M I L I A
appareil à tricoter

Cet appareil perfectionné se livre aujourd'hui en trois
modèles, pouvant se compléter successivement l'un dans i
l'autre :
FAMILIA STANDARD : 161 aiguilles, tricote sans poids,
tous les genres de tricot avec une facilité et une rapidité
inconnues à ce jour. Montage instantané. Prix d'introduc-
tion : Fr. 225.—.
FAMILIA LUXE : mêmes caractéristiques que le Standard , h
mais chariot plus complet, avec compteur de tours et guide- *
fil automatique. Tricote toutes les laines, une pelote en jj
trois minutes. Prix : Fr. 298.— avec instruction. |
FAMILIA DUO : possède deux « fontures » permettant
d'obtenir automatiquement tous les genres de côtes, côte
anglaise et de nombreux dessins, sans crochet. Avec peigne §
supplémentaire point mousse. Prix : Fr. 495.—. ' 2

! Facilités de paiement 2.
pour les trois appareils .

Renseignements ou démonstration gratuite par

M. Kôlliker , représentante, Héuchâtel
 ̂

Favarge 55, tél. (038) 5 65 95
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J A vendre d'occasion :
| a) un

\ spirographe
I appareil en parfait état
I de marche et muni des
I derniers perfectlonne-
i ments. Sur désir, mise
I au courant ;
I b) une

] machine à régler
I à main ;
I c) une

I paire de souliers
I S'adresser à case pos-
I taie 22, Peseux, ou té-
¦ phoner au No (038)
I 8 20 55, de 8 à 14 heures.
! de ski, No 32.

CHRONIQUE HORLOGÊRE

NEW-YORK, 1er. — Du correspondant
de l'Agence télégraphique suisse :

La Trésorerie américaine prépare un
nouveau projet de loi afin de combler
les lacunes qui existent au sujet du
surempierrage. Ainsi qu 'on l'apprend, la
Trésorerie a soumis ce projet aux manu-
factures américaines d'horlogerie, aux
importateurs de montres, à la légation
de Suisse et à l ' industrie horlogêre
suisse. L'horlogerie américaine prendra
position vendredi, tandis que les impor-
tateurs se prononceront la semaine pro-
chaine au sujet de ce projet.

Un© exception autorisée
La pratique du .urempierrage reste

en principe interdite. Une seule excep-
ti on est autorisée pour certains mouve-
ments avec dispositif automatique, pour
autant  que le mouvement et le mé-
canisme automatique soient importés sé-
parément. Les fabricants d'horlogerie
américains ont don né leur assentiment
à cette exception tout en ' relevant que
c'est précisément pour cela qu'une loi
contre le surempierrage est nécessaire.
En outre, la Trésorerie envisagé l'abro-
gation de la disposition contenue dans
le premier projet bloqué l'an dernier au
parlement et en vertu de laquelle tous
les mouvements importés sont soumis à
l'interdiction frappant le surempierrage
pendant ume période de trois ans après
les opérations de dédouanement. En con-
trepartie, on espère que la Trésorerie
demandera à la Suisse d'interdire dere-
chef de préparer des mouvements desti-
nés ultérieurement au surempierrage. Le
nouveau projet manque de clarté en ce
qui concerne les bouchons dans le méca-
nisme automatique des montres de 17
pierres. Le projet ne dit pas si les bou-
chons sont classés comme substituts de
rubis et si les montres de oe type sont
soumises aux droits de douane de - 10
dollars 75 pour les montres de plus de
17 rubis, ou si le nombre des rubis n'est
pas accru pour autant et qu'en consé-
quence il n 'y a lieu qu'à imposer le
droit normal de moins de 4 dollars. En
principe, la loi considère comme substi-
tuts de rubis toutes les sortes de posi-
tions.

Un projet de loi interdit
le surempierrage
aux Etats-Unis
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RECHERSWIL
(Soleure)
Pépinières
forestières
offre des
Plantes

forestières
de la meilleure

qualité
Tél. (065) 4 64 25

BOURSE
( C O U R S  D E  C U Ô T U R E )

ZURICH
OBLIGATIONS 1er fév. 2 fév.

8 V_ % Féd. 1945 déc. 103 V. d 103 V. d
3 14% Féd. 1946 avr. 102 V. d 102.70
3 % Féd. 1949 . . . 100.90 100.90 d
2 % % Féd. 1954 mars 97.— 97.—
3 % Féd. 1955 juin 100.80 d 101.—
_ % O.F J1. 1938 . . 100 Va d 100.60 d

ACTIONS
Bque Pop. Suisse (p.s.) 833.— 840.—
Union Bques Suisses 1529.— 1520.—
Société Banque Suisse 1420.— 1400. .
Crédit Suisse 1555.— 1550.—
Electro-Watt 1312.— 1315.—
Interhandel 1375.— 1370.—
Motor-Columbus . . . 1172.— 1175.—
S.A.E.G. série I . . . . 95.— 94 V_
Indelec 700.— d 698.—
Italo-Sulsse 249 H 248.—
Réassurances Zurich .12025.— 12300.—
Winterthour Accld. . 9250.— 9300.—
Zurich Accidents . . 5375.— d 5500.—
Aar et Tessin . . . .  1170.— 1175.—
Saurer 1200.— 1205.—
Aluminium 3450.— 3440.—
Bally 1062.— 1062.—
Brown Boverl 1970.— 1970.—
Fischer 1400.— 1400.—
Lonza 1215.— d l210:.—
Nestlé Allmentana . 2295.— 2203.—
Sulzer 2485.— 2510.—
Baltimore 190.— 188 %
Oanadian Pacific . . . 141. 141.—
Pennsylvanla 100.—ex 100 
Itâlo-Argentlna . . . .  43.— 41 v_
Royal Dutch Cy . . . 727.— 724.—
Sodeo 54 V. 53 Va d
Stand. OU New-Jersey 655.— 655.—
Union Carbide . . . .  444.— 446.—
American Tel . & Tel. 788.— 797.—
Du Pont de Nemours 944.—" 934.—
Eastman Kodak : . . 334.— 334.—.
General Electric . . . 232.— 233 V.
General Foods . . . .  371.— 376.—
General Motors . . . .  184.— • 183 Vi
International Nickel . 345.— 348.—
internation. Paper Co 469.— 473.—
Kennecott 509.— 515.—
Montgomery Ward . . 377.  ̂ 378.—
National Distillera . . 93 %S 93 %
Allumettes B. . . . . . 56.— d 55' _ d
U. States Steel . . . .  236.— 235 Vo
F.W. Woolworth Co. . 208.— d 207.— d

BALE
ACTIONS

Clba . . . 4545.— 4510.—
Schappe 775.— d 775.—
Sandoz . 4325.— 4300.—
Geigy nom 5325.— 5250.— d
Hof.m.-La Roche(b.J.) 10485.— 10450.—

LAUSANNE
ACTIONS

B.C Vaudoise 890.— d 890.—
Crédit F. Vaudois . . 885.— d 885.—
Romande d'Electricité 550.— d 557.—
Ateliers constr . Vevey 670.— 675.—
La Suisse Vie (b. j.)
La Suisse Accidents . 5800.— 5775.— d

.". GENÈVE
ACTIONS

Amerosec . 156.— 157.—
Aramayo 27 V. d 27 H d
Chartered 40% 42.—
Charmilles (Atel . de) 880.— 875.— d
Physique porteur . . . 635.— o 685.— o
Sécheron porteur . . 605.— 605.— o
SJ-J? 287.— 290.—
Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque cantonale neuchâteloise

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 1er fév. 2 fév.

Banque Nationale . . 725.— d 725.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 750.— d 750.— d
La Neuchâteloise as. g. 1550.— d 1550.— d
Ap. Gardy, Neuchâtel 230.— d 230.— d
Câbles élec. Cortaillod 14400.— d 14400.— d
Câb. et Tréf . Cossonay 3850.— d 3850.— d
Chaux et clm. Suis. r. 2050.— d 2050.— d
Ed. Dubled & Cle S.A. 1530.— d 1530.— d
Ciment Portland . . . 6300.— 6300.—
Etabllssem. Perrenoud 530.— d 530.— d
Suchard Hol. S.A. «A» 380.— 376.— d
Suchard Hol. S.A. «B» 1900.— d 1900.— d
Tramways Neuchâtel . 560.— d 560.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2V4 1932 103.50 103.25
Etat Neuchât. 3V. 1945 101.50 d 101.50 d
Etat Neuchftt . 8V. 1949 101.50 d 101.50 d
Com. Neuch. 3V4 1947 101.— d 101.— d
Com. Neuch. 3% 1951 99.75 d 99.75 d
Ch.-de-Fonds 4% 1931 101.— d 101.— d
Le Locle 8V. 1947 101.25 d 101.25 d
Câb. Cortall . 4% 1948 101.— d 101.— d
Porc. m. Chat. SVi 1961 99.50 d 99.50 d
Elec. Neuchftt. 3% 1951 98.— d 96.— d
Tram. Neuch. 3V. 1946 100.50 d 100.50 d
Ohocdl. Klaus 3V4 1938 100.— d 100.— d
Paillard S.A. 3V4% 1948 99.— d 99.— d
Suchard Hold. SV, 1953 99.50 d 99.50 d
Tabacs N.-Ser. 3V_ 1950 99.— d 99.— d
Taux d'escompte Banque Nationale 1 >4 %

Billets de banque étrangers
du 2 février 1956

Achat Vente
France 1.06 1.11 .
U.S.A. . . . . . . .  4.26 4.30
Angleterre . . . .  11.20 11.40
Belgique 8.46 8.60
Hollande 110.50 113.—
Italie —.65 1. —.68 V.
Allemagne . . . .  100.— 102.50
Autriche 16.— ' 16.40
Espagne 9.55 9.90
Portugal 14.50 15.—

Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque Cantonale Neuchâteloise

Marché libre de l'or
Pièces suisses ... . . . 29.75/31.—
françaises . . . . . . .  31.25/32.50
anglaises . ' ". 42.—/43.—
américaines 7.95/8.25
lingots 4800.—/4860.—

Télévisions Electronics 11.06 12.05

COURS DES CHANGES
du 2 février 1956

Demande Offre
Londres 12.23 12.28
Paris 1-24V4 1.26
New-York . . . . .  4.28 »/. 4.28 %
Montréal . . . . .  4.28 % 4.29 V.
Bruxelles 8.76 8.79V.
Milan —.6970 —.7010
Berlin 104.30 104.70
Amsterdam . . . .  115.15 115.60
Copenhague . . . .  63.30 63.55
Stockholm . . . .  84.25 84.60
Oslo . 61.15 61.40

Nouvelles économiques et financières

I 
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VALAIS

SION, 2. — Poursuivant ses travaux
mercredi, le Grand Conseil valaisan a
accepté en première lecture, à l'unani-
mité moins 7 voix, le projet de loi re-
latif à la modification de la loi sur
les allocations familiales du 26 mai '
1949, dans le sens d'une augmentation
de ces allocations. Il a votéf un décret
concernant la participation financière
de l'Etat à l'agrandissement et à la
transformation de l'hôpital du district
de Martiguy. Le coût total des .travaux
s'élève à 3,5 millions de francs. L'Etat
alloue une subvention de 875.000 francs.
Enfin, il a accepté deux décrets con-
cernant la correction des chemins mu-
letiers sur le territoire de la commune
de Nendaz et l'autre sur le territoire
des comunes d'Hérémence et de Saint-
Martin dans le val d'Hérens.

_ . ..
¦
" .:'¦¦ Importantes décisions

du Grand Conseil

GENÈVE, 2. — Le prince Bermhard
des Pays-Bas est arrivé, mercredi à
Genève, à bord de son avion person-
nel qu'il pilotait. Le prince vient parti-
ciper à une réunion du conseil d'admi-
nistration du Centre européen de la
culture.

Le prince Bernhard
est arrivé en avion



BELLES TRIPES CUITES
Fr. Z- le 1/2 kg.

Boucherie BERGER S H*21
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CYCLE DE CONFÉRENCES
sous les auspices du Musée d'ethnographie, de l'Université

et de la légation du Brésil

LE BRÉSIL
Vendredi 3 février , à 20 h. 30 :

Architecture brésilienne
(avec projections)
par M. Alfred ROTH, directeur de « Werk »

Jeudi 9 février , à 20 h. 15:

L'apport africain à la civilisation du Brésil
(avec projections)
par M. Roger BASTIDE, professeur à la Sorbonne

Mardi 14 février, à 20 h. 15 :

La Musique au Brésil
Ses racines européennes et afro-américaines
(avec audition de musique et film en couleurs)
par M. Antoine-E. GHERBULIEZ, professeur à l'Uni-
versité de Zurich

Mardi 21 février, à 20 h. 15:

« Chez les gens de la Grande-Eau »
Séjour chez les Indiens du Brésil central
(avec projections en couleurs)
par M. Hans DIETSCHY, ethnologue

Mardi 28 février, à 20 h. 15 :

Le Bumba-méu-boï
Danse populaire brésilienne
par M. Wladimir MURTINHO, attaché culturel à la
légation du Brésil

SOLD ES
(Vente autorisée par le département de police)

Pour quelques jour s seulement, vous trouverez
de la magnifique

VERRERIE
vendue jusqu'à moitié prix
VOYEZ NOTRE PETT-E VITRINE SPÉOTAUÎ

Verres BALLON Fr. 3.25, soldés Fr. 2.-

mmLWspr NEUCHÂTEL
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I V E N D R E D I  ET SAMEDI I
I DERNIERS JOURS DE LA PLUS IMPORTANTE m

1 VENTE FIN DE SAISON ¦
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coupés dans des pure laine de qualité Valeur de 89 à 289.— IpÉ
Soldé Valeur de 39— à 289.— Soldé , |p|

1
100.- 80.- 50.- 30.- 70.- 60.- 50.- 30.- 20.- S— . . I
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f H F A A IÇF^  ÇDORT __^ Encore quelque» WM

¦ MOUCHOIRS v"° Mé ,tt- " **•" SACS SPORT ¦
i .__«. „ec g%g% PYJAMAS FLANELLETTE 10 . , ,., , . , .,, am ¦i-_ initial» ¦ Il I ****• P«» »=»i««™ ¦ Mm *. ,eurs dlvel's" M m

B ya,e„ ». ™_û|J SOCQUETTES "I __ «-» fi™ B
*»M Soldé ¦¦ B -̂̂  coton Valeur 1.95 Soldé | m Soldé ¦ ™* WM

B CETTE OFFR E SE PASSE DE COMME N TAIRES H

' " pour messieurs, toutes formes TIT ____t_B « a. J-fe* ^^. * Jft * M l f l  ̂ HB „ . .»,, __ , _ ._ EU
H . - Zl Bi^ -̂^MillH ŝ 5 TARDER $1
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A vendre tout de suite A vendre «o__ J'achète «VW» A vendre :

chambre à coucher petit potager royard, P..x ao ot. __ Vrntnr.» < "Rr_llq Rovrp >»n érahlP moiirheté neuve Demander , pièce. Sur demande, ren- en bon état, à bas prix. V U1LUIC * XlUliD XlUyUCsn éraOle moucnete, neuve. _ uemanaer plaques chauffantes, four dus à domicile. Max Paiement comptant. — ,. . .1 adresse du No 578 au bureau de la remue et bouilloire. Mme Brun- Clottu, Cornaux, tél. Oase postale 67, Keu- limousine noire, en bon état, avec radio. —
i>avis- ner, Ecluse .i. 7 71 13. rler
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Adresser offres écrites à N. A. 569 au bureau
de la Feuille d'avis.

_9 ii_i!i
I Dès vendredi : M _^ 

^̂  _^ m HI sur chaque FRANC entier !

Usa**- , 5 çengunes II sur fous les ---------------- -------- g
I Prix Mif j roS ! vous seront rendus à la caisse 1
I BAR EXCLU lll
B ^̂  ^̂ ^̂  __-KS

_t noo^ayant roulé 10,000 km.,
Impeccable, à vendre avec
trols mols de garantie.
Facilités de payement
sur demande. J. Mou-
noud , Ohézard.

«Ford Versailles»
1955

ayant roulé environ
10,000 km., voiture abso-
lument comme neuve,
vendue avec toutes les
g a r an t i e s  nécessaires,
éventuellement facilités
de paiement. Tél. (021)
22 86 31 (heures des re-
pas):

« Topolino »
600 cmc, modèle 1052, à
vendre pour cause de
double emploi. — Tél.
5 21 10.

A vendre une

moto « Condor »
« puch », en parfait état,
et une auto « VW »
ayant roulé 8000 km.,
modèle luxe. Adresser
offres écrites à K. X.
666 au bureau de la

FeuUle d'avis.

B____ _2_5___fl
H^ à BUTTES/Ne. jH
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LINGERIE NOUVEAUTÉ !

rdL^
¦
¦
¦

<

Paru re 2 pièces £rgech?m!se. forme. 8outi en. 295
en interlock plissé de belle ie pantai0I1 assorti, bord côtes *} 50
qualité , mm

f *. | • • en belle charmeuse, façon sou- ^̂
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blanc . . • • AW »

Chemise de nuit ŝras: « 
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SOCIÉTÉ DE MUSIQUE
Jeudi 9 février 1956, à 20 h. 15 précises

Salle des Conférences

5" CONCERT D 'ABONNEMENT

ORCHESTRE DE CHAMBRE
DE LAUSANNE

Direction : Victor DESARZENS
SWistes : Peter RYBAR, violoniste

Guy FALLOT, violoncelliste
Monique FALLOT, pianiste

Places à Fr. 8.—, 6.85, 6.75, 4.60,
taxes comprises

Répétition générale: Jeudi 9 février, à 15 h. 30
Entrée : Pr. 4.50. Etudiants : Fr. 2_!fi

L'entrée est gratuite pour les membres de
la Société de musique

(L'exécution Intégrale du programme n'est
pas garantie à la répétition)

Location à l'agence H. STRUBIN (librairie
Reymond) et à l'entrée

GARE DE NEUCHATEL
Mercredi 8 février 1956, à 20 heures
au Casino de la Rotonde

Soirée de propagande avec projection
de films :

Au service du peuple

Le tour du Lœtschberg

Mosaïque d'hiver
Prix d'entrée : Fr. 1.20

Matinée à 15 heures pour les enfants :
• Entrée : 30 ct.

Pour la soirée, location des places auprès
des bureaux de renseignements C.F.F.

N E  U O M A T» E L.
GRANDE PBOMEMAOE WUBOURC DU IAC 2%

Actuellement, rabais spécial de

10%
pour tous travaux de nettoyage

chimique

Nous recommandons notre nouveau
procédé

d'imperméabilisation
• Service d'escompte N. et J.

Grande salle du collège - Auvernier
Portes 19 h. 30 Rideau 20 heures

Sous les auspices du Chœur d'hommes
« L'écho du lac », Auvernier
Direction M. Marc Jaquet
Samedi 4 février 1956

La Compagnie de Scaramouche
Direction : Max Kubler

présente

C R A I N Q U E B I L L E
Le gendarme est sans pitié

•riv des places : Fr. 2.50 numérotées, Fr. 2.—
ion numérotées. — Location ouverte dès le mer-
redl 1er février chez M. E. Kull, coiffeur, Auvernier
a. carte de membre passif, sur présentation,

donne droit _ une place à Fr. 2.—
Trams à la sortie

M THÉÂTRE DE NEUCHÂTEL
Mm\ Mardi 7 février, à 20 h. 30

LES FAUX-NEZ
présentent

LA FÊTE DES VIGNERONS DE LA CÔTE
Textes et musique de Franck Jotterand, et
LES QUATRE DOIGTS ET LE POUCE

de René MORAX
Prix des places : Fr. 2.85 à 7.90

Location : AGENCE STRUBIN, Librairie (Rcymcm»
Tél. 5 44 66

Spectacle hors abonnements

¦—¦¦—[PAL AC El-———a
Wk ** """ Tél. B 66 66 J ¦

M ,C**ir PANOR-MIQ15* il

I UN GRAND FILM FRANÇAIS (SPÉCIAL) I
1 • UN FILM A LA DYNAMITE f I
J Une jungle où chacun veut avoir la peau des autres I
Hl avec £S
H WÊ

m Georges Dominique Maria Noël Grégoir m
¦ MARGHAL WILM S MAUBAN ROQUEVE RT ASLAN I

H Voici la recette de la « Soupe à la grimace> m
ps MÉLANGEZ 3 pépées : une Monde incendiaire et laiteuse, aux formes rebondies, une brune piquante et râblée, aux yeux de lag
'%M braise, une rousse mystérieuse, à la démarche ondulante, ajoutez un mâle, un beau mâle. in
*jM Des personnages louches, une mine d'uranium au bout du monde, un ciel de feu, beaucoup d'épices, poivre, or, sex appeal, j j
Si whisky à gogo. Dans la sauce, des cadavres comme il en pleut en série... noire.. . De l'humour... du désir... 12
|fi Agitez fiévreusement cet ensemble détonant, pendant deux heures... Quant le coït part tout seul, c'est cuit.. Tamisez sur un fl
§8 écran qui retiendra les pellicules... Servez brûlant fl
Il VOUS NOUS EN DIREZ DES NOUVELLES §|

H M

H 
MOINS DE 16 ANS NON ADMIS jS

_HI_- _ - . WmW:i

3 février Jour de Saint-Biaise
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 ̂ Tél. 7 61 66 sociétés

L'endroit réputé pour la bonne cuisine
vous recommande SON DÉLICIEUX.

demi-poulet au iour
Pommes frites et salade à Fr. 4.20

FILETS MIGNONS
au curry

ESCARGOTS BOURGUIGNONNE

ON DANSERA AU BAR

3 pour Z

Autocars Fischer
4k ^̂  

Dimanche

V J  ̂^^  ̂
Départ : 8 h. 15

* •̂ .̂ • _H_fl_t__r ^ m}

S ĴMI lac-
SgH Noir

^»» par personne

Inscriptions - Renseignements

AUTOCARS FISCHER T«. 75521
ou RABUS, optique Tél. 5 11 38

Voyez en vitrine
notre

DUVET-
RÉCLAME

fourre cambric - rem-
plissage - 1 kg. édre-

don garanti pur
Fr. 98 

Belles couvertures
de laine

MAGASIN

G. LAVANCHY
ORANGERIE 4

/ ĈONTRE LE FROID 
^par vos portes Ê

et fenêtres m

HERMETICAIR E
Tél. (038) 7 53 88 1

ON C-ŒE-CHE pour
élève de la 3me classe du
gymnase

séjour
de convalescence
dans bonne famille ou
Institut, où on pourrait
surveiller un peu ses étu-
des, pendant environ dix
semaines. Offres d'urgen-
ce à Mme Elfl Wengl ,
Halde 454, KUngnau (Ar-
govie) .

Industriels...
Pour vos installations d'air comprimé
d'huile et d'eau sous pression,
une adresse :

PISOLI & NAGEL
Chauffage - Ventilation - Sanitaire
Neuchâtel - Tél. 5 35 81

CAFÉ DE LA COTE - PESEUX
Dimanche 5 février, dès 15 heures

| Match |
' au cochon '

Inscription : Fr. 5.— Tél. 812 12

LOCATION
machine à

laver
MARCEL BASSET

Tél. 8 23 76
Service à domicile

I PRÊTS I
• Distrais »;
• Rapides

• Formalité» ilmpUMa
• Conditions ««antagsosaa
Courvoisler & Cio

Banquiers • Neuchâtel

t̂a**i*_*
Dégustation tous

les Jours

PRÊTS
de Pr. 100.— à,
Pr. 3000.— sont ra-
pidement accordés
à fonctionnaires et
employés à salaire
fixe. Discrétion ga-
rantie. — Service
de prêts S. A., Lu-
olnges 16 (Rumi-
ne), L a u s a n n e .
Tél. (021) 22 52 77.



« Les Grands disposent
des moyens de s'anéantir

réciproquement »
WASHINGTON, 2 (A.F.P.). — Dans

son discours devant le Sénat dies Etats-
Unis, te premier ministre de Grande-
Bretagne, sir Anithony Eden, a déclaré
jeudi que dams l'âge nucléaire, le « dan-
ger direct » d'une guerre est att énué,
mais, dit-il, c il reste un danger indirect
et ses conséquences peuvent être tout
aussi mortelles ».

Le premier minas tre britannique a
précisé à ce sujet que les Etats-Unis,
la Grande-Bretagne et l'U.R.S.S. dispo-
sent chacun — ou disposeront bientôt
des moyens die s'anéantir réciproque-
memt.

Sir Anthony Eden a constaté ensuite
que l'expansion soviétique « enrayée en
Europe cherchait maintenant de nou-
velles voies ». Il a décrit cette nouvelle
menace dans les termes suivants :

Le Kremlin fait s'écouler dans les pays
du Moyen-Orient et dans toute l'Asie un
mélange de flatteries et de menaces, d'of-
fres d'armes et d'Invectives, présentés
entièrement sous l'aspect d'une âpre hos-
tUlté envers les Idéaux de l'Occident.

La ligne à suivre
Sir Anthony Eden a préconisé ume

ligne de conduite' aniglo^américaine en
trois points.

1. Nous devons maintenir nos alliances
et nos amitiés fermement, loyalement et
sans en rougir. Ceci n'exclut nullement
des rencontres et des pourparlers avec les
puissances, communistes.

2. Dans les régions du monde oit le
danger de guerre est le plus immédiat,
nous devons proclamer, chaque fols que
c'est possible, l'unité de nos buts.

3. II serait vain de chercher à faire
la surenchère à toutes les activités, sovié-
tiques dans le monde entier. Les ressour-
ces des Etats-Unis n'y suffiraient pas.
n importe de continuer à apporter une
aide économique, là où elle est la plus
nécessaire, en donnant la priorité aux
besoins raisonnables de nos amis, sans
oublier les autres.

A la Chambre
Dans 1e discouirs qu'il a prononcé d_ -

vanit la Chambre des représentants, sir
Anthony Eden a tout particulièrement
mis l'accent SUIT les efforts déployés
par la Grande-Bretagne pour la mettre
en mesure de jouer son rôle dans le
monde.

ANTHONY EDEN
devant les chambres

américaines

La réorganisation de 1 armée
( S U I T E  D E  LA P R E M I E R E  P A G E}

A l'heure actuelle, nous instrui-
sons nos troupes blindées à Bière et
à Thoune, mais si l'on songe que
Thoune totalisera 500,000 à 510,000
nuitées en 1956, il est clair que l'ac-
quisition d'une nouvelle place d'ar-
mes s'impose sans plus tarder.

A cet effet , le département mili-
taire fédéral n'a jamais agi par con-
trainte. Jusqu'ici il a borné ses étu-
des aux offres de terrain que lui
proposaient , soit certaines commu-
nes, soit même des particuliers. C'est
ainsi que se sont posées les ques-
tions des Franches-Montagnes, de Jo-
gne, d'Aigle et du bois de Finges ;
elles sont actuellement à l'étude,
l'autorité n'envisageant qu'en cas
d'extrême nécessité le recours à l'ex-
propriation légale.

X X X
Le conseiller fédéral M. Chaudet et

le commandant de corps de Montmol-
lin, chef d'état-major général, expo-
sèrent ensuite à la presse, la ques-
tion de l'adaptation de notre armée
à la guerre moderne, ainsi que l'état
des études entreprises sur ce sujet.

Un groupe d'officiers supérieurs a
soumis les résultats de son enquête
à la commission de défense natio-
nale, laquelle les a synthétisés dans
un mémoire à l'intention du Conseil
fédéral ; celui-ci a consacré deux
séances à son examen, après que sa
délégation militaire (MM. Chaudet,
Streuli, Holenstein) en eut discuté.

Dans l'état actuel des choses, il a
été décidé qu'il n'était pas possible
de procéder, d'ores et déjà , à une
refonte radicale de notre appareil
militaire, mais qu'il importait, sans

perte de temps, de définir les me-
sures de réorganisation qui s'impo-
sent- en' première ' urgence. Mais en-
core, il est bien entendu que ces me-
sures ne devront pas préjudicier les
réformes de structure que pourraient
exiger les progrès prévisibles de la
technique, ni affecter les principes
essentiels de notre défense natio-
nale : service universel et armée de
milice.

D'ici à la fin de l'année, le Conseil
fédéral se sera donc prononcé entre
les divers programmes d'urgence qui
lui seront proposés par l'autorité mi-
litaire. Défense statique ou défense
mobile ? Ce n'est pas sur ce pro-
blème que porte la discussion, ainsi
que l'a démontré de façon lumineuse,
le chef de l'état-major général. Mais
face à l'arme atomique tactique qui
nous serait certainement appliquée
et qui nous impose une plus grande
mobilité, on peut envisager diverses
formules concernant le dosage de
nos moyens. D'aucuns recommandent
la mécanisation de deux ou trois de
nos divisions ; d'autres, de blinder
nos brigades légères. Dans tous les
cas, le renforcement du terrain ne
doit pas être perdu de vue.

Certains, peut-être, trouveront
bien modeste le programme qui nous
a été exposé de la sorte. Nous esti-
mons, quant à nous, qu'il exprime
avec une parfaite pertinence l'état
actuel de la question, et l'incertitude
de l'avenir. Comme le disait le chef
de l'état-major général , il convient
avant tout de ne pas s'installer dans
un système qui nous lierait pour
cinq ou dix ans.

. Eddy BAUER.

LA VAGUE DE FROID
( S O I T E  D E  L A  P R E M I E R E  P A G E )

La navigation de transit est pratique-
ment paralysée partout. Le Main est
gelé de sa source à son embouchure
dans le Rhin. La plupart des îles de la
côte du nord sont isolées du reste du
monde. A Hanovre, les conduites à hau-
te tension des tramways se sont rom-
pues, le métal s'étant contracté par
trop sous l'effet du froid.

Le record du froid pour les 25 der-
nières années a été atteint l'avant der-
nières années a été atteint l'avant-der-
grés a été enregistrée dans les Alpes
bavaroises.

Dans le reste de l'Europe
Le froid le plus intense enregistré

depuis 14 ans sévit, à Vienne où le ra-
vitaillement en gaz a été interrompu
en différents endroits. La navigation
sur le Danube a été suspendue.

La Belgique n'est pas épargnée et il
faisait, jeudi matin , moins 22 degrés
sur les hauts plateaux ardennais et
moins 16 degrés à Bruxelles.

Aux Pays-Bas, une température de
moins 19 degrés a été enregistrée sur
l'aérodrome de Deelen Gueldre. Plu-
sieurs lies situées au nord de la Hol-
lande et en Zélande sont isolées par les
glaces et des avions assurent les trans-
ports d'urgence.

A Prague, la vague de froid, qui sévit
depuis quatre jours, est la plus rigou-
reuse enregistrée depuis 120 ans. Des
températures de moins 27 degrés ont
été notées en certains points de la ca-
pitale tchécoslovaque.

Dix morts au Danemark
Au Danemark, la vague de froid a été

de courte durée, mais elle a coûté la
vie à dix personnes. Jeudi, le temps a
brusquement changé et à Copenhague
le thermomètre est remonté à environ
0 degré.

En Angleterre, la température la plus
basse a été enregistrée à Doncaster,
dans le nord du pays où les thermo-
mètres sont tombés à moins 12 degrés
tandis qu'à Londres, ils marquent moins
9 au lieu de moins 5 degrés, mercredi.

On signale dans toutes les régions
d'Europe des retards considérables des
chemins de fer et des interruptions
dans le trafic fluvial .

Inondations en Grèce : 10 morts
ATHÈNES, 2 (A.F.P.). — Dans le

nord du Péloponèse, de graves inonda-
tions causées par le dégel et les pluies
persistantes ont provoqué la mort de
dix personnes et causé d'importants .dé-
gâts. La province d'Achaïe est presque

entièrement sous les eaux. A Fatras,
capitale du Péloponèse, la plupart des
sous-sols sont inondés. Les communica-
tions ferroviaires et routières sont in-
terrompues.

L'état d'urgence a été proclamé dans
la province d'Akhaia , dans le sud de la
Grèce, où les inondations, qui s'éten-
dent sur de vastes superficies , ont causé
de sérieux dégâts aux récoltes et dé-
cimé le bétail. De nombreux habitants
ont dû fuir les régions submergées avec
l'aide des soldats. Les communications
routières et ferroviaires sont interrom-
pues. Plusieurs villages ont été .évacués
dans la vallée de Patras. La ville de
Patras même est isolée, toute la région
d'alentour étant inondée.

En revanche, les communications sont
entravées par de fortes chutes de neige
dans le nord de la Grèce. La couche
atteint deux mètres dans les montagnes
de la Thrace.

La Malaisie sera sous peu
un Etat fédéral autonome

LONDRES, 2 (Reuter). — Une enitenite
complète a été réalisée ou couirs d'une
séance plénière de la coniférenoe de Lon-
dres pouir l'indiépendiaince de la Matois ie.
Les députés ont approuvé les rapports
des commissions de la défense, des fi-
nances et des services publics, rapports
fondés suir les propositions en vuie de
crter un Etat fédéral aiutorawne.

On déclara dians les milieux de la dé-
légation matoise, qu'il s'agit du « plein
succès » de la mission de M. Temgkou
Abdoiuil Rahmam, premier miniistire de
Malaisie.

La date de la proctomaition de l'indé-
pendance de la Malaisie devra être fixée
plus tard. M. Rahman a proposé le 31
août 1937.

AUTRICHE

INNSBRUCK, ler (Reuter) . — _ Une
jeune Allemande de 22 ans et un jeune
Allemand de 22 ans et sa fiancée de
21 ans, en excursion dans le Tyrol,
ont été tués dans le massif du Hohe
Mutt, dans l'Octztal, par une avalan-
che qui les a précipités au bas d'une
Î>aro i de rocher. La sœur du jeune
îomme a pu se dégager et aller cher-

cher du secours à Obergurgl.
Les avalanches ont déjà causé la

mort de 34 personnes, cet hiver en
Autriche.

Une avalanche
fait trois victimes

Amis de la Pensée protestante
Aula de l'université,

mercredi 8 février, à 20 h. 15

« Conquêtes
du protestantisme»

Conférence publique et gratuite
de M. Paul-F. GEISENDORF,

professeur à l'université de Genève

MANIFESTATIONS EN ALGÉRIE
( S U I T E  D E  L A  P R E M I E R E  P A G E )

M. Guy Mollet
en position d'attente

Placé ainsi entre l'arbre et l'écorce,
pris également entre ses convictions
socialistes, qui l'inclinent au fédéralis-
me, et, son devoir de chef de gouverne-
ment, qui l'invite expressément à faire
taire ses préférences, M. Guy Mollet en
est, pour l'instant, réduit à écouter les
thèses de ceux-là même dont H détien t,
au moins en partie, le destin. C'est là
pour le moins une position d'attente
et l'on se perd en conjectures sur les
motifs qui ont conduit M. Guy Mollet
à limoger, sans même prendre l'élé-
mentaire précaution de s'informer de
la tempéreture algérienne, l'homme
compétent et populaire qu'était M. Jac-
ques Soustelle.

Quoi qu 'il en soit , des manifestations
sont attendues pour la venue du géné-
ral Catroux à Alger, ce qui ne saurait
arranger, ni les affaires de la France,
qui offrira ainsi, une fois de plus, le
spectacle de ses propres divisions, ni
celles des musulmans d'Algérie, qui ont
tout à perdre et rien à gagner d'une
politique d'émancipation engagée sous
le signe de la contrainte et de la con-
fusion.

M.-G. G.

La foule retenait
M. Soustelle prisonnier

ALGER, 2 (Reuter) . — La cavalerie
a dû intervenir dans les rues pour
maintenir l'ordre lorsque M. Soustelle
a gagné le port afin de prendre place
sur le paquebot le ramenant en France.

La foule criait: « Nous voulons res-
ter Français avec Soustell e », « Lancez
Catroux à l'eau », « Mettez-le au mu-
sée ». D'autres criaient : « Catroux , at-
tends jusqu'à mardi ». On sait que l'ar-
rivée du général est attendue ce jour-
là.

M. Soustelle a cherché à calmer la
fouie, mais il fut interrompu par les
cris de « Restez avec nous ! Ne permet-
tez pas la liquidation de l'Algérie ! A
bas Mendès !»

A peine arrivait-il devant le drapeau
que M. Soustelle fut emporté par une
forte poussée de la foule. Les policiers
et les officiers qui tentaient de l'iso-

ler, furent eux aussi emportés. L'an-
cien gouverneur général fut hissé sur
un des engins blindés de reconnais-
sance du ler spahis , qui étaient ali-
gnés sur un côté de la cour. U adressa
un dernier adieu à la foule. Mais celle-
ci agglomérée autour du. char le rete-
nait prisonnier. M. Jacques Soustelle
paru t en prendre son parti et s'assit
sur la coupole de l'engin tandis que les
cris les plus divers redoublaient.

Pendant près d'une demi-heure, les
autorités tentèrent de persuader l'assis-
tance de laisser l'ancien gouverneur
gagner la gare de la compagnie de
navigation mixte. Il fallut faire appel
aux spahis. Devant leurs chevaux, la
foule s'écarta : précédé de. C. R. S., l'en-
gin partit dans leur sillage. ' Debout, M.
Jacques Soustelle saluait '-de la main
les délégations d'anciens combattants
group ées autour de leurs drapeaux.• Ce n 'est qu 'à 13 h. 10 que M. Sous-
tell e put monter à bord. Encore dut-il
y accéder par une échelle dé coupée.
-Jemarcbe arabe a Washington

WASHINGTON , 2 (A. F. P.). — M.
George , Allen, secrétaire d'Etat adjoint
américain chargé des . affaires du
Moyen-Orient, a reçu à 16!h.'. 15 M. Vic-
tor Khouri , ambassadeur du Liban aux
Etats-Unis. Le diplomate libanais était
venu pour protester, au. nom des huit
Etats arabes, contre les décisions prises
sur le Moyen-Orient par. le président
Eisenhower et le premier ministre de
Grande-Bretagne, sir Anthony Eden.

A l'issue de son entrevue avec M.
Allen , M. Khouri a déclaré : « Nous
pensons que toute politi que poursuivie
au Moyen-Orien t sans l'accord des Ara-
bes ne constitue pas un facteur de sta-
bilité dans cette région. » _ .

Le gouvernement français
participera aux conversations

tripartites
WASHINGTON , 2 (A. F. P.). — Le

gouvernement français a accepté de
participer à des conversations triparti-
tes avec les Etats-Unis ' et la Grande-
Bretagne pour étudier les moyens d'ac-
tion que les trois puissances pourraient
être amenées à adopter en cas de crise
au Moyen-Orient et en vertu de la
déclaration tripartite de 1950.

Encore deux bateaux
soviétiques arraisonnés

NORVÈGE

OSLO, 2 (A.F.P.). — La marine morvé-
g rénove a concentré- de tels renforts face
à la flottille de pêche soviétique qu'au-
cune unité russe ne peut franchir la
limite des eaux territoràoiles sans être
immédiatement arraisonnée.

Au totail, 900 pêcheuns et marins rus-
ses sont internés à bord de leurs bâti-
ments, dons le port d'Aalesund.

Deux nouveaux bateaux de pêche so-
viétiques ont été amaisonuiés hier dans
les eaux territoriales norvégiennes. Ils
ont été amenés dans le port d'Aale-
sund.

Une vedette lamoe-torpMles de la ma-
rin e norvégienne, qui a effectué ce ma-
in up touir d'inispection doins les régions
où se déroule la pêche BJU hareng, a
observé qu'à l'exception de deux chalu-
tiers, toute la flio-tille de pêche soviéti-
que se dirigeait maintenant vers le sud.

Assurances soviétiques
OSLO, 2 (A.F.P.). — M. Ardakiev,

ministre de l'U. R. S. S. à Oslo, a été
reçu , jeudi , par M. Lange, ministre des
affaires étrangères, auquel il a donné
l'assurance que les limites des eaux
territoriales norvégiennes seraient do-
rénavant respectées par les bateaux
soviétiques.

Les chrétiens-démocrates
renoncent à leur projet
de réforme électorale

ALLEMAGNE DE L 'OUEST

Bonn, 2 (O.P.A.). — Les démocrabes-
chrétiens de M. Adenauer ont renoncé
à leur projet de réforme électorale.
Après de longues et pénibles discus-
sions avec les démocrates libres, leurs
principaux partenaires de la coalition
gouvernementale, le parti du chance-
lier a renoncé à mettre un trop fort
accent sur le suffrage personnel. Il
s'est entendu avec le parti libéral pour
que les élections au Bundestag aient
lieu en 1957 suivant le principe géné-
ral de la représentation proportion-
nelle. Cette entente est intervenue après
que le chancelier Adenauer eut pris
part personnellement, pour la seconde
fois en quelques jours, au différend.

M. Krone, président du groupe par-
lementaire démocrate-chrétien , a décla-
ré, jeudi , devant les représentants de
la presse, que cet accord sur le droit
électoral était un « nouveau départ pour
la politique de coalition ».

5 docteurs
approuvent ce moyen
d'en finir avec
l'abus des laxatifs

Si vous dépendez des laxatifs — voici comment
voui en passer. Récemment , 5 docteurs spécia-
listes ont prouvé que vous pouvez couper la mau-
vaise habitude de prendre sans arrêt des laxatifs .
83 % des sujets étudiés l'ont fait. Vous aussi ,
vous le pouvez.

Voici le procédé : chaque four buvez 8 verres
d'eau (ou toute autre boisson) et fixez-vous une
heure régulière pour aller à la selle. :" semaine,
prenez deux Pilules Carters chaque soir , — 2*
semaine , une chaque soir , — 3e semaine , une tous
les deux soirs. Ensuite , plus rien, car l' effet laxatif
des PETITES PILULES CARTERS pour le
FOIE débloque votre intestin et lui donne la
force de fonctionner régulièrement de lui-même
sans recours constant aux laxatifs. Lorsque les
soucis , les excès de nourriture , le surmenage ren-
dent votre intestin irrégulicr, prenez temporai-
rement des Pilules Carters qui vous remettent
d'aplomb. Surmontez cette crise dc constipation
sans prendre l 'habitude des laxatifs. Exigez les
PETITES PILULES CARTERS pour le FOIE.
Pharmacies et Drogueries : Fr. 2.3s

ARGENTINE

BUENOS-AIBES, 3 (Reuter). — La
« Prensa - a reparu jeudi sous la direc-
tion de son rédacteur en chef Alberto
Gainza Paz.

La «Prensa» paraît
à nouveau

38,300 personnes
victimes des accidents
de la route en 1915

• ÉTA TS-UNIS

CHICAGO, 2 (Reuter). — Le Conseil
national de la sécurité routière an-
nonce que 38,300 personnes ont été vic-
times des accidents de la route aux
Etats-Unis, l'année dernière, c'est-à-dire
1669 de moins qu'au cours de l'année
1941, année record. Le nombre des
blessés s'est élevé à 1,350,000 et les dé-
gâts matériels à 4700 millions de dol-
lars.

Les accidents divers ont fait au total
92,000 morts et 9,2 mi l l ions  de blessés;
les dommages financiers (dommages a
la propriété, pertes de salaires et frais
médicaux) se sont élevés à 10,300 mil-
lions de dollars.

L'« Homme quelconque »
se fait nouiadiste

ITALIE

ROME. — M. Guglielmo Giannini ,
fondateur de l'« Uomo qualunque »
(Homme quelconque), parti qui eut
dans la Constituante plus de trente
députés, prendra probablement la tête
du mouvement poujadiste italien.

Il n'y a pas de doute que la doctrine
de lutte contre l'hydre fiscale ne réu-
nisse un nombre important de voix aux
prochaines élections munici pales.

HOTEL DU CHEVAL BLANC
SAINT-BLAISE

fj _fuk I

du 3 février
Tram pour Neuchâtel
à 2 heures du matin

I Informations suisses

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Des bateaux démoli»
Les parties des quais les plus expo-

sées à la bise ainsi que les enroche-
ments' du bord du lac sont recouverts
d'une carapace de glace. Sous l'effet
des vagues, des bateaux à rames et k
moteur ont été démolis.

Les trains de Paris et de Lyon sont
arrivés jeudi en gare de Cornavin avec
une heure de retard environ. Celui ve-
nant de la Côte d'Azur a eu plusieurs
heures de retard.

La température continuant à baisser,
l'Arve commençait à geler, notamment
à Sierne, près de Veyrier.

Les corbeaux
s'attaquent aux mouettes

D'autre part, on a pu voir jeudi, le
long des quais, les corbeaux s'attaquant
aux mouettes emprisonnées dans la ca-
rapace de glace.

Les gardes-port se sont attachés à
sauver bon nombre de cygnes et autres
palmipèdes qui étaient également im-
mobilisés par la glace.

—15 à —20 degrés
à Fribourg

FRIBOURG, 2. — Jeudi matin, le
thermomètre marquait, à Fribourg, se-
lon les quartiers, de —15 à —20 de-
grés. A la campagne, les températures
sont plus basses encore. Il faut re-
monter à l'hiver 1940-1941, voire au
mois de février 1929, pour retrouver
de telles températures.

Une victime à Lausanne
LAUSANNE, 2. — Jeudi après-midi,

Mme Cécile Rod, 55 ans, sommelière,
est tombée dans la rue, frappée par
une congestion, et a succombé aussitôt.

—32 degrés à Davos !
COIRE, 2. — La vague de froid se

fait durement sentir dans les Grisons.
Jeudi matin, on a enregistré à Coire
—18 degrés. A Arosa, la température
est tombée à moins 32 degrés. A Davos-
Place, moins 29, à la gare de Davos-
Village , moins 34. " A Saint - Moritz -
Village, le thermomètre marquait moins
27 degrés, et aux bains, moins 32.

EN SUISSE
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BERNE

BERNE,' 2. — Les associations des
étudiants des universités de Berne et
de Fribourg ont adressé à M. Otto Gro-
tewohl, premier ministre de la Bépu-
blique démocratique d'Allemagne, une
protestation disant notamment : « L'as-
semblée des délégués de l'Association
des étudiants de l'Université de Berne
et le couvent des délégués de l'Aca-
demia friburgensis ont appris avec in-
dignation la condamnation d'un groupe
de cinq étudiants de l'Université de
Greifswald à des peines de réclusion
allant jusqu'à dix années, pour avoir
refusé de suivre des cours.

» Cela constitue une violation bru-
tale des droits de liberté élémentaires,
sans parler de la liberté académique
qui , manifestement, n'existe plus en
Allemagne orientale. Les deux assem-
blées adressent un appel urgent aux
autorités de la République démocra-
tique allemande pour qu'elles brisent
le ju gement prononcé.

Protestation d'étudiants
de Berne et de Fribourg
contre la condamnation
d'étudiants allemands
de la zone soviétique

BERNE , 2. — Le département fédéral
des postes et des chemins de fer  com-
munique :

La commission du Conseil des Etats
chargée d'examiner le rapport du Con-
seil fédéral à l'Assemblée fédérale sur
l'initiative pour une extension des
droits populaires lors de l'octroi par
la Confédération de concessions pour
l'utilisation des forces hydrauliques, du
4 octobre 1955, a siégé le ler février
à Berne, sous la présidence de M. Auf
der Maur, conseiller aux Etats, et en
présence de M. Lepori, conseiller fé-
déral.

Par 10 voix et une abstention, la com-
mission a décidé, à l'instar du Conseil
national , de se rallier au projet d'ar-
rêté du Conseil fédéral invitant le peu-
ple et les cantons à rejeter l'initiative.

Contre l'initiative
sur les forces hydrauliques

BERNE

BERNE, 2. — Le Conseil d'Etat sou-
met à l'approbation du Grand Conseil ,
dont la session extraordinaire d'hiver
s'ouvrira le lundi 13 février , un projet
de décret portant création d'un poste
accessoire d'inspecteur des stupéfiants
à la direction cantonale des affaires
sanitaires.

Vers la création d'un poste
d'inspecteur des stupéfiants

Le tournoi
_̂ de hockey sur glace

aux Jeux olympiques d'hiver

^̂ S^̂ A f̂ iy ^sC ^^c ^

Etats-Unis - Suède 6-1
(1-1, 2-0, 3-0)

Les Etats-Unis, en battant largement
la Suède, ont confirmé leurs préten-
tions à la victoire finale et se placent
en grands favoris avec les Russes.

Quelques centaines de . spectateurs
seulement avaient osé braver le gel
pour assister à ce match. Les Améri-
cains, fidèles à leur tactique qui se
base principalement sur leur très forte
défense, sont tout d'abord dominés.
Mais, lors d'une de leurs rares contre-
attaques, ils parviennent néanmoins à
ouvrir le score par Matchefts (lime mi-
nute). Les Suédois fournissent un beau
jeu d'ensemble, mais toutes leurs offen-
sives se brisent sur des arrières puis-
sants et précis. Ils réussissent cepen-
dant à égaliser à la 13me minute par
Pettersson , mais ce but sera le seul
qu'ils marqueront de tout lé match.

Dans les deux derniers tiers, les Sué-
dois continuent à attaquer plus sou-
vent que leurs adversaires, mais Don
Rigazio ne laisse plus rien passer. Et
c'est au contraire les Américains qui
prennent l'avantage à la lOme minute
du second tiers, par l'intermédiaire de
Matchefts et consolident ensuite leur
avance par OIsson (13me minute), puis
par Christian Cleary ct Purpur, respec-
tivement aux 4me, 15me et 20me mi-
nutes du dernier tiers.

U.R.S.S. - Tchécoslovaquie 7-4
(2-1, 3-0, 2-3 )

La rencontre débute sur un rythme
endiablé et les deux équipes déploient
une grande activité. Les Tchèques ont
fort à faire pour s'opposer aux atta-
ques très techniques et méthodiques
de leurs adversaires qui marquent un
premier but à la 6me minute par Schu-
valov. Celui-ci récidive quelques ins-
tants plus tard. La pression russe.ne
diminue pas, mais, sur contre-attaque,
Bacilek parvient à réduire l'écart à la
20me minute.

Dès la reprise, les attaques et les
contre-attaques se succèdent à une ra-
pidité extarordinaire de part et d'autre
mais, l'U.R.S.S., bien que privée des
services d'Ukolov pénalisé, garde la
direction du jeu. Bubnik se fait expul-
ser à son tour et les Russes profitent
de leur, avantage numérique pour aug-
menter leur avance à la marque par
Pantuchov (lime), puis par Schuvalov
(12me). Les Russes sont les maîtres
incontestés de la patinoire et à la 18me
minute, ils accentuent encore leur avan-
tage. Bibnik marque pour les Tchèques,
mais le but est refusé, ayant été réa-
lisé après le temps réglementaire.

Dans le troisième tiers, le jeu de-
vient dur et de nombreux joueurs sont
pénalisés. Navrât met à profit l'in-
fériorité numérique des Russes pour
réduire l'écart , mais il est imité deux
minutes plus tard par Bobrov qui trom-
pe le gardien tchèque. La rencontre
est constamment interrompue par les
coups de sifflets des deux arbitres et
le capitaine de l'équipe soviétique doit
sortir à son tour. Les Tchèques en pro-
fitent pour combler un peu leur re-
tard , mais les Russes mettent fin à
leurs espoirs en réussissant un septième
but par l'intermédiaire de Gurichev.

La poule de classement
Pologne - Autriche 4-3 (2-2, 0-1, 2-0).

Match nmical â Lausanne
A Lausanne, hier soir, Lausanne a

été battu par les « Swiss Canadians »
12 à 9 (2-4, 4-3, 6-2).

CHAPELLE; ADVENTISTE
39, faubourg de l'Hôpital

Ce soir à 20 h. 15, M. Rlemens
présentera le sujet :

UN SERVICE MERVEILLEUX
Les services

du tabernacle et du temple céleste
Entrée libre

3 F É V R I E R  18 h . Manifestation au
temple pour les Jeu-

' JK B V nés gens de 20 ans.
1 _nri (^r3(fr l 16 _ 18 h. Dégustations
i S lu? ja f s  L gratuites dans les

«§H tB/S' * caves,
u *̂Sh&r ^ 

11 
- 

22 
h. Concours de

dégustation. Cave rue
JOUR 0. SAINT-BLAISE duTemple 10.
Joyeuse animation

Repas dans lès restaurants

CHEVEUX
Moyen efficace pour la pousse des
cheveux. Arrête la chute, supprime les

pellicules. Grand succès.
Mme ROSSIRE

Reçoit au Terminus, le lundi de 13 h.
à 21 heures.

Irrévocablement,
DEMAIN SAMEDI

dernier jour des

soldes de jouets
AU DOMINO

TOUPIES CHANTANTES à Fr. 1.—•
PROFITEZ !

ANTIGEL
lre qualité
pour autos

Fr. 4.50 le litre

GARAGE DU LITTORAL
Début route de.s Falaises

Service ESSO

Aujourd'hui Marché MIGROS
Rue de l'Hôpital

Démonstration

w*a£V'rt,e
toute la Journée - Invitation cordiale

MIGROS

Amis du vin
Rendiez-vous oe soir à
SAINT-BLAISE

Comité à 21 heures
à l'Hôtel dc la Couronne

t2E Auvernier
Demain soir

«Le gendarme est sans pitié»
C R A I N Q U E B I L L E

avec R. GÀLLI-RAVICINI

AULA DE L'UNIVERSITÉ
NEUCHATEL

Ce soir, à 20 h. 30 :

Architecture brésilienne
(avec projections)

par M. Al f. Roth , directeur de «Werk»

EN ALLEMAGNE OCCIDENTALE, une
crise gouvernementale vient ' d'éclater
à Berlin-Ouest. Les chrétiens - démo-
crates ont demandé la suppression du
sénat ; sinon ils se retireront dii con-
seil exécutif. Ce différend est dû à
l'introduction d'une loi sur les loyers.
l.e Bundestag a protesté contre les

condamnations à mort en Allemagne
orientale.

A CHYPRE, l'archevêque Makarios,
chef du mouvement de l'Enosis, a ré-
pondu aux propositions britanniques.
II acceptent en principe la formule an-
glaise qui tend à accorder l'autonomie
interne à Chypre et demande que les
Cypriotes jouissent de tous les pouvoirs
judiciaire, exécutif et législatif.

EN ISRAËL, la population est de
1.777.000 âmes.

AU SOUDAN, un gouvernement com-
prenant les représentants de tous les
partie a été constitué.

EN ANGLETERRE, M. James Grlffith
a été élu chef adjoint du parti travail-
liste, après une lutte âpre contre M.
Bevan, le leader de l'aile gauche.

EN UNION SUD-AFRICAINE , le gou-
vernement a prié l'Union soviétique de
supprimer sa représentation consulaire.
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AUJOURD'HUI

SOLEIL. Lever 7 h. 61
Coucher 17 h. 29

LUNE Lever Oh. 58
Coucher 10 h. 43
Dernier quartier

"̂ __Ei:_5£*£_S3 à 17 h. 08

Des collections pour rien
Voici un communiqué qui ne

manque pas de nous laisser rêveur.
Il émane de l 'Association suisse des
fabrican ts de cigarettes et, contra i-
rement à ce q if on  pourrait supp o-
ser, il n'a pas trait aux conditions
générales de l 'industrie du tabac ou
au prix minimum du paquet de
« tiges ».

Ce communiqué relève que « dans
certaines rég ions de notre pays des
enfants, voire des grandes p erson-
nes, se donnent une peine infinie
pour rassembler les emballages vi-
des de cigarettes. Ces collection-
neurs d'un nouveau genre croient
ainsi accomplir une bonne action.
Ne disent-ils pas , poursuit le com-
muniqué , qu'en compensation de
milliers d'emballages, des infirmes
recevront des prothès es, des mala-
des nécessiteux un lit d 'hôp ital , des
vieillards une pension complétant
l'A. V. S., etc.

L'association déclare que «ce sont
là des rumeurs dépourvues de tout
fondeme nt.  En e f f e t , les fabriques
suisses de cigarettes s'interdisent de
verser une indemnité quelconque
pour le retour des emballages vi-
des ».

Est-ce que chez nous des enfants
ou des adultes se livrent à de telles
pratiques ? Nous ne le savons. Cela
est possible, car il nous souvient
que dans notre enfance nous col-
lectionnions par exemple les po-
chettes vides d'allumettes, ayant en-
tendu une vague rumeur selon la-
quelle , contre un certain nombre de
pochettes nous recevrions un ballon
de footbal l .  Nous n'avons jamais eu
notre ballon et les pochettes vieil-
lissent paisiblement dans un galetas.

La passion de la collection est
éternelle et qu'importe le genre de
collection : boîtes d'allumettes, éti-
quettes de bouteilles de vin, cail-
loux aux formes curieuses, tableaux
de maîtres, timbres-poste ou p hoto-
graphies de spor t i f s . On n'en attend
pas forcément un gain pour soi ou
pour d'autres.

Avis aux amateurs : collectionnez
tout ee que vous voulez, mais ren-
seignez-vous à bonne source si vous
pensez gagner une voiture 8 cylin-
dres ou contribuer à une bonne
œuvre.

NEMO.

iiAU JOUR LE JOUR

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 2 février.

Température : moyenne : — 15,0 ; min. :
— 17,8; max. :' — 13,4. Baromètre :
moyenne : 720,5. Vent dominant : direc-
tion : nord , nord-est ; force : assez fort.
Etat du ciel : couvert ou très nuageux.

Hauteur du baromètre réduite à zéro
(Moyenne pour Neuchâtel 719,5)

Niveau du lac du ler févr. à 7 h. : 429.44
Niveau du lac du 2 février , à 6 h.: 429,42

Prévisions du temps. — Nord des Al-
pes : dans l'ouest, forte bise, faiblissant
vendredi . Ailleurs, bise modérée. Au cours
de la journée , ciel variable, quelques
chutes de neige probables. Un peu plus
doux . Nord et centre des Grisons : beau
à nuageux, froid , quelques chutes de
neige probables. Valais : beau temps avec
quelques bancs de brouillard élevé. Froid .
Sud des Alpes et Engadlne : temps géné-
ralement ensoleillé , mais froid. Vents du
secteur nord à est.

LE FROID PERSISTE
Hier matin , le lac fumait et le phénomène

était d'une extraordinaire intensité
En ville, la température n'a jamais été aussi basse

dep uis 1929
A NEUCHATEL

Le froid intense qui sévit depuis
deux jours a provoqué un phénomène
très curieux et très rare sur notre lac.
Des quais, on pouvait observer un vaste
écran de fumée d'une hauteur de plu-
sieurs mètres, à une faible distance de
la rive.

Comme la bise était assez forte, cette
fumée était fort agitée ct donnait l'im-
pression que le lac était en feu sur
toute sa longueur. L'intensité du phé-
nomène provenait du fait que l'offen-
sive du froid a été très brusque et que
l'hiver avait été très doux jusqu 'ici.
L'eau n'avait donc pas eu le temps de
se refroidir insensiblement. Depuis l'hi-
ver 1929 — soit depuis 26 ans — on
n'avait plus revu le lac présenter un
tel aspect.

Signalons encore que dans la nuit
de mercredi à jeudi , le termomètre est
descendu jusqu 'à —17,8 °. Cette valeur
n'a jamais été enregistrée depuis le
13 février 1929, où le thermomètre In-
diquait —19,9 (minimum depuis 1864).

A Chaumont, on a noté, à 7 heures du
matin —22 °, et à certains endroits
—24. Toute la journée, la température
est restée à —20 , —19 et hier soir
elle était de —21 °. Ces températures
sont les plus basses enregistrées de-
puis 10 ans.

A la gare, seuls les trains de mar-
chandises ont subi des retards, ainsi
que l'express de Paris du matin. Un
exemple : le train de marchandises qui
doit quitter Neuchâtel pour Bienne à
16 heures, n'est parti qu 'à 17 h. 30.

A LA CHAUX-DE-FONDS
(c) Pendant la nuit de mercred i à
jeudi , le thermomètre est descendu jus-
qu'à 23 degrés au-dessous de zéro.
Jeudi soir à 18 heures, il marquait
déjà moins 18 degrés, ce qui laisse pré-
sager que la huit de j eudi à vendredi
sera aussi froide que la précédente. La
bise qui souffle avec force rend le
froid particulièrement pénible à sup-
porter. On signale de nombreuses con-
duites d'eau gelées. A 19 heures, une
panne d'électricité a plongé la ville
dans l'obscurité.

AU VAL-DE-TRAVERS
(c) Depuis mercredi, le froid est vif.
Avant-hier soir le mercure est descendu
à moins 18 degrés et jeudi matin on
notait 20 degrés sous zéro. Les rivières
« fument » par cette tem pérature sibé-
rienne accompagnée d'une bise glaciale.

A LA RRÉVINE — 25
(c) Jeudi, au petit matin, le thermo-
mètre marquait — 25°. A midi, on
notait encore — 22°, la bise qui avait

faibli reprenait de plus belle, après
avoir tourné au nord-est. Le mois de
janvier a été printanier, février semble
vouloir nous rappeler que l'hiver n'est
pas fini et que le gel peut encore pro-
voquer bien des dégâts.

A BOUDEVILLIERS
(c) Le Val-de-Ruz n'est pas épargné
par la vague de froid. Hier matin à la
première heure on enregistrait — 27°
à la Vue-des-Alpes et — 19° à Boude-
villiers village.

A DOMBRESSON — 25
(c) Jeudi matin le thermomètre est
descendu brusquement à — 25°. Les
fontaines étaient recouvertes d'une
épaisse couche de glace qu'il fallait
casser avant d'abreuver le bétail.

AU CHASSERON
(sp) Hier matin, à 7 h. 15, on notait
— 28° et à 20 h. — 25°. La bise, moins
forte qu'en plaine, soufflait à une vi-
tesse de 64 km./heure.

A SAINTE-CROIX
(sp) A l'aube, le thermomètre mar-
quait — 22° tandi s qu'il indiquait
— 17° hier soir.

A YVONAND
(sp ) Entre la Pointe et Cheyres, le lac
est gelé sur ses bords sur une largeur
de 10 à 50 mètres. Tout le long de la
rive, les vagues ont créé une véritable
barrière de glace. Les cygnes souffrent
du froid et un jeune cygne qui avait
les ailes gelées, a été porté au poste
de gendarmerie d'Yvonand. Soigné, il
a été remis dans la Thièle à Yverdon.

A GRANDSON
(sp) Le lac n'est pas encore gelé, mais
par l'effet des vagues, le mur du quai
est recouvert d'une carapace de glace.
Comme ailleurs, des conduites d'eau
ont sauté.

A YVERDON
(c) Pendant la journée d'hier, de nom-
breux conduites et tuyaux ouït sauté
et particulièrement dans de grands im-
meubles. A Clendy, dans la rue d'Orbe,
un appareill eur a été demandé toutes
les dix minutes. Plusieurs apparte-
ments sont privés d'eau, en dépit des
efforts faits pour débloquer les tuyaux.

Dans les marais, la bise est très vio-
lente. Une couche de glace recouvre
quelques cours d'eau. La Thièle à Yver-
don n'est pas encore gelée, mais seu-
lement le bout des moles. A son em-
bouchure, les bords sont recouverts
d'immenses carapaces de glace. Des
blocs de glace ont été chassés par le
lac jusqu'au hangar de l'union nauti-
que.

L'assemblée générale de la Société d'agriculture
et de viticulture du district de Neuchâtel

L'assemblée générale de la Société
d'agriculture et de viticulture du dis-
trict de Neuchâtel s'est tenue samedi
dernier au chef-lieu.

Problème d'information
C'est avec beaucoup de retard , ce

dont nous nous excusons auprès de nos
lecteurs qui sont habitués à une infor-
mation rapide, que nous pouvons don-
ner quelques renseignements sur ces
assises campagnardes. Ce retard ne
nous est pas imputable, quoi que pense
un groupe d'agriculteurs et de viticul-
teurs du Landeron et de Cressier qui
nous a écrit pour s'étonner de notre
silence. Notre désir a toujours été de
donner la plus large place aux problè-
mes de la campagne et du vignoble. Or
les responsables de nos associations
cantonale et régionales n'ont jusqu'ici
pas jugé utile d'établir des liens avec
la presse d'information. Le comité de
la Société d'agriculture et de viticulture
du district de Neuchâtel a même pris
la décision de n'inviter à son assemblée
que le rédacteur de l'hebdomadaire de
là Société cantonale, nous laissant dans
l'ignorance quant à la date de l'assem-
blée générale et à plus forte raison sur
ce qui s'est fait.

On s'en préoccupe...
à Lausanne

Par une coïncidence curieuse, lundi
dernier avait lieu à Lausanne une jour-
née d'études sur la « technique de l'in-
formation agricole » qui réunissait les
rédacteurs de journaux agricoles et
ceux de la presse citadine. C'est dire
que le problème de l'information agri-
cole est d'actualité. Nous voulons espé-
rer qu'il pourra être résolu jusqu'à
l'échelon régional , comme le souhaitent
les agriculteurs et les viticulteurs eux-
mêmes, qu 'ils soient du Landeron, de
Cressier et d'autres localités du canton.

L'assemblée à l'hôtel dc ville
L'assemblée générale, présidée par M.

René Engel , de Saint-Biaise, s'est donc
déroulée samedi matin , dans la salle
du Conseil général , à l'hôtel de ville.
Ce cadre inaccoutumé pour des assises
agricoles a engagé M. Ernest de Mont-
mollin à donner aux sociétaires quel-
ques renseignements historiques sur
notre hôtel de ville.

Les différents rapports statutaires
ont été adoptés sans discussion. Il en
ressort notamment que les récoltes de
1955 ont passablement été influencées
par les intempéries. C'est ainsi que le
séchoir à grain acquis en 1954 par la
société a de nouveau été utilisé cette
année après le battage. Cette année-ci,
le concours de cultures aura lieu dans
le district de Neuchâtel et l'assemblée
a décidé qu'il ne concernerait que la
viticulture. Notons encore le dévelop-
pement réjouissant de l'office commer-
cial et du moulin agricole de Cornaux.

Le président a rappelé la mémoire de
M. Arthur Monnard , décédé, qui faisait
partie du comité depuis 1935. Il a été
remplacé par M. Jean Bourgoin, viticul-
teur au Landeron.

Les vignerons et domestiques
récompensés

Puis s'est déroulée la remise des
récompenses aux vignerons et aux do-
mestiques. Les bénéficiaires pour 1955
étaient les suivants :

MM. Gustave Burki, vigneron de l'hô-
pital Pourtalès, Cressier, pour trente ans
d'activité ; Alphonse Muriset, vigneron de
l'hôpital Poutalès, Cressier, pour trente
ans d'activité ; Georges Burgdorfer, vi-
gneron du domaine Antoine Noséda, ac-
tuellement Mêler S. A., Salnt-Blalse, pour
vingt ans d'activité ; Alfred Berger, em-
ployé chez M. Henri Matile, Neuchâtel ,
pour vingt-cinq ans d'activité ; Adolphe
Clottu, employé chez M. Paul Geiser, En-
ges, pour cinq ans d'activité.

A propos du cours dc répétition
Dans les divers, il a été fait allusion

à la date du cours de répétition du ré-
giment neuchâtelois, fixée à l'époque
des vendanges. Il a été demandé si la
date pouvait être changée. M. Jean-
Louis Barrelet , conseiller d'Etat, qui
honorait l'assemblée de sa présence, a
répondu que la date était définitive,
mais que les viticulteurs pourraient
demander des congés pour les ven-
danges.

A la fin de l'assemblée, les sociétai-
res ont entendu une intéressante cau-
serie de M. Juvet, directeur de l'Office
de propagande des vins de Neuchâtel ,
sur le rôle et l'activité de cette nou-
velle institution au service du vignoble.

Le banquet
Ces assises agricoles du district se

sont terminées par un dîner au Buffet
de la Rare. On y entendit des allocu-
tions de M. Jean-Louis Barrelet , chef
du dé partement cantonal de l'agricul-
ture, et de M. Paul Rognon , président
de la ville. Sous le majorât de table de
M. Jean-Pierre Baillod , une excellente
atmosphère ne cessa de régner, la par-
tie récréative étant animée par quel-
ques membres du « Coup de joran ».

D. B.
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Monsieur et Madame
Pierre CROSET-FLEURY et Olivier
ont la Joie d'annoncer la naissance de
leur fille et sœur

Mary - Claire
2 février 1956

Maternité 26, Champs-Forts
Moutier Moutier

Madame Samuel GELBFISZ,
Monsieur et Madame Gérard OLIVET
ont la grande Joie d'annoncer la
naissance de leiir petit-fils et fils

Bertrand-Roger-Pierre
le 2 février 1956

6, rue du Clinique Clalrlac
Lac Bois-Gentil C'ologny

Peseux Genève Genève

Un début d incendie

Hier soir, à 20 h. 45, un commence-
ment d'incendie s'est produit au No 65
de la rue de la Côte. Une poutre se
consumait, créant un certain danger.
Ce début d'incendie a été occasionné
par une lampe employée par des ou-
vriers l'après-midi pour dégeler une
conduite d'eau. Les dégâts sont insi-
gnifiants.

Hier, peu après midi et demi , une
panne d'électricité s'est produite en
ville, paralysant la circulation des
trams et des trolleybus. On devait cons-
tater peu après que la panne affectait
une vaste région puisque l'émetteur de
Sottens s'était tu. On lira ci-après les
renseignements qui nous ont été four-
nis par l'Electricité neuchâteloise S. A.
et qui révèlent que l'origine de l'inci-
dent était aux usines d'Hauterive, près
de Fribourg.

En réalité, il y eut des pannes suc-
cessives d'une dizaine de minutes, avec
des retours très courts de courant , et
cela jusqu'à 14 h. 30 environ. Il est
inutile de dire quelles furent les ré-
percussions de ces pannes dans les mé-
nages où les cuisinières électriques du-
rent être remplacées par des réchauds
de fortune. Quant aux habitués des
trams et des trolleybus, après des at-
tentes sans espoir, ils durent se ré-
soudre à prendre, à pied et par une
bise sibérienne, le chemin des bureaux
et des ateliers. Sur les grandes distan-
ces, ils recoururent à l'auto-stop, qui ,
en ces circonstances, se justifiait plei-
nement, ce que certains automobilistes
n'ont pas compris.

Nous avons appris à ce propos que
des élèves de l'école secondaire avaient
fait le trajet à pied depuis Saint-Rlaise
et Auvernier (ici , contre la bise).

L'arrêt des trams et trolleybus a eu
des répercussions sur l'acheminement du
courrier postal dans la région de Neu-
châtel et au Val-de-Ruz.

Une chaîne d'isolateurs
s'était rompue

Voici ce que nous a communiqué
l'Electricité neuchâteloise S. .A :

Dès 12 h. 33, les réseaux de l'Elec-
tricité neuchâteloise ont été privés de
leurs deux alimentations principales à
60.000 volts, par suite d'une avarie
grave à l'usine d'Hauterive. En effet ,
une chaîne d'isolateurs des barres su-
périeures s'est rompue et a provoqué
un çourt-circuit général dans le poste
de couplage de cette usine.

Celle-ci, après une manœuvre de cou-
plage « ad hoc », a pu renvoyer de la
tension qui, au lieu d'être 60.000 volts
n'était que 42.000 volts.

La France à la rescousse
Voyant que les Entreprises électri-

ques fribourgeoises n'arrivaient pas à
donner l'énergie en suffisance, l'Elec-
tricité neuchâteloise a fait appel au
« dispatching » de Mulhouse pour se
brancher sur le réseau français.

Mais, comme un malheur n'arrive ja-
mais seul, l'appareillage 150.000 volts
du poste du Chatelot qui était forte-
ment givré n'a pu être manœuvré nor-
malement. On a eu recours à la com-
mande manuelle, ce qui a pris un cer-
tain temps. Mais, à 14 h. 06, les ré-
seaux neuchâtelois étalent en parallèle
avec la France.

C'est seulement à 15 h. 13 que l'usi-
ne d'Hauterive a pu se remettre en pa-
rallèle avec les réseaux de Suisse ro-
mande. '

Dans la soirée, il a été procédé au
couplage normal à l'aide de l'usine du
Chatelot afin de ne pas provoquer
d'autre coupure de courant , car la char-
ge dans la journée dépassait les possi-
bilités de l'usine du Chatelot. Il fal-
lait en effet attendre une diminution
de l'appel d'énergie pour procéder au
couplage définitif sur les Entreprises
électriques fribourgeoises.

Tribunal de police
Le tribunal de police a siégé hier

sous la présidence de M. E. ' Houriet,
assisté de M. F. Jaggi, greffier. Trois
causes ont été jugées qui, chacune, ont
retenu longuement le tribunal.

Accidents de la circulation
En octobre, S. roulait en voiture à la

sortie de Cressier en direction de Neu-
châtel. En voulant devancer l'auto de
H., il sortit de la route et vint s'écraser
violemment contre un arbre. Il est ren-
voyé devant le tribunal pour dépasse-
ment téméraire et perte de maîtrise.
H., lui, comparaît également ensuite
d'une plainte de S. qui lui reproche
d'avoir appuyé à gauche. Ce fait pour-
tant n'a pu être établi , si bien que H.
a été libéré. Quant à S., il a été con-
damné à 25 fr. d'amende et 38 fr. 80
de frais.

Le 16 octobre, M., qui roulait en auto
à la rue de la Côte, fut tamponné de
côté par la voiture de G. qui montait
Comba-Eorel. Les véhicules furent en-
traînés sur quelques mètres, après quoi
celui de M., qui perdit toute réaction,
alla s'emboutir contre un mur. N'ayant
Îias observé la priorité de droite, G. est
e plus gravement responsable, et pour

cette infraction et pour lésions cor-
porelles, il a été condamné à 50 fr.
d'amende et 80 fr. de frais. M., lui ,
paiera 20 fr. d'amende et 38 fr. de frais
pour vitesse inadaptée.

H. J., sur lequel reposaient de graves
préventions, a été libéré. Le 19 juin ,
J. fut appréhendé par un gendarme
alors qu'il était au volant de sa voi-
ture pour excès de bruit et parce qu 'il
paraissait ivre. Il fut conduit à l'hô-
pital où il refusa la prise de sang ;
l'examen clinique conclut à une ivresse
moyenne.

Le tribunal n a pu retenir l'ivresse.
En effet , si on évalue le taux d'alcool
d'après les consommations que J. dit
avoir bues, on atteint 0,8 centimètre
cube ; or, l'ivresse n'est punissable que
depuis un taux de 1. D'autre part , J.
avait absorbé ce soir-là des excitants
qui ont pu causer son anormale agita-
tion. Il subsiste dès lors un doute. Le
refus de prise de sang ne peut pas da-
vantage être imputé à J. ; pour que
cette infraction puisse être retenue, il
faut en effet que le prévenu ait été me-
nacé des peines prévues pour 'cette in-
fraction , ce qui , en l'espèce, n'a pas été
fait. Enfin , le tribunal a admis que J.
ne pouvait de lui-même remarquer que
le moteur de son auto faisait plus de
bruit que ne l'autorise la loi.

Des perturbations
sur le réseau électrique ont
désorganisé hier, au milieu

de la journée, le réseau
des trams et trolleybus

YVERDON

(c) Hier après-midi, vers 16 h. 30, un
violent incendie s'est déclaré diamis la
villa familiale située au No 9 de la rue
du Châtelaird et appartenamit à M. Char-
les Balzli. Le feu a été mis aux combles
par l'ouvrier d'un appareil leur, qui dé-
gelait, au moyen d'un chalumeau, les
conduites die la salle de bains qui s'y
trouvait.

Alerté, le premier groupe du P.P.S.
se rendit immédiatement sur place. Mais
comme le sin istre prenait des propor-
t ions inquiétantes, le deuxièm e groupe
fut appelé à son tour. Les pompiers,
mun.is diu camion du oenitre régional et
d'urne échelle mécanique, s'employèrent
à lutter énergiquement contre le feu.
Leur tâch e fut  d'autant plus difficile
que la température était inférieure à
— 15 degrés et que la bise soufflait
alors avec farce. Aussi ne leur faillut-ll
pais moins d'une heure pour en ven ir à
bout. Deux lances ont été mises eu ac-
tion.

La toiture et les combles ont été com-
plètement détruits. Le reste de la mai-
son qui a beaucoup souffert de l'eau a
été évacué et est inihabitaible. Selon
toute vraisemblance, les dégâts attei-
gnent la somme d'environ 20,000 fr.

Les opérations étaienit dirigées pair le
major Dupertuis. M. F. Schiitz , inspec-
teur de l'aTrondiissemenit d'Yverdon-
Grainsoin , était présent.

Un violent incendie
se déclare

dans une villa familiale

CERNIER

(sp) La Société pédagogique du Val-de-
Ruz a tenu son assemblée annuelle
vendredi à Cernier. Elle a nommé son
comité comme suit : présidence, M. Clau-
de Vaucher ; vice-présidence, M. Serge
Bouquet ; caissier, M. J.-A. Girard ; se-
crétaire, M. Benoit Zimmermann ; délé-
gué au 'comité central, M. Georges Treu-
thardt ; membres, Mlle G. Fallet et M. A.
Schenk.

Après la partie administrative, M. A.
Schenk a fait un exposé sur le compo-
siteur espagnol Isaac Albenlz et a In-
terprété au piano quelques œuvres du
maitre.

Assemblée
de la Société pédagogique

Une conférence a réuni , le 31 janvier
au Palais fédéral, les représentants du
gouvernement bernois, les membres
jurassiens des Chambres fédérales, les
préfets des districts de Moutier et des
Franches-Montagnes, les maires des
communes et les représ enitamts des or-
ganisations économiques de ces dis-
tricts, sous la présidence de M. Chau-
det, chef du département militaire fé-
déral. Il a été procédé à un large
échange de vues sur l'étude en cours
concernant une place d'exercice aux
Franches-Montagnes. La discussion a
permis de faire connaître les positions
respectives du département militaire fé-
déral et des cercles intéressés au pro-
blème et d'établir les bases sur les-
quelles les contacts pourront être re-
pris ultérieurement.

Une conférence à Berne
sur l'établissement

d'une place d'armes
dans les Franches-Montagnes

Monsieu r et Madame Frédéric Leuba-
Lavoyer, leurs enfants et petits-enfants,
à Thiat (France) ;

Monsieur et Madame Georges Leuba-
Audétat, leurs enfants et petits-enfants,
à Genève ;

Monsieur et Madame Adolphe La-
voyer-Leuba, leurs enfants et petjts-
enfants ;

Monsieur et Madame Paul Gaschen-
Lavoyer et leurs enfants ,

les familles parentes Leuba et Per-
renoud, |

ont la douleur de faire part du décès
de

Madame

Eglantine BENOIT-LEUBA
leur chère sœur, tante, grand-tante et
parente, enlevée à leur tendre affection
après quelques jours de maladie.

Neuchâtel , le 2 février 1955.
L'ensevelissement, sans suite , aura

lieu le samedi 4 février à 15 heures.
Culte pour la fa mille à 14 h. 30 au
domicile mortuaire, Bachelin 9, Neu-
châtel.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

La Société suisse des commerçants,
section de Neuchâtel , a i n s i  que la So-
ciété des anciens commerçants, ont le
vif regret de faire part du décès de

Monsieur Charles BOREL
membre honoraire local et membre des
Anciens commerçants.

L'incinération, sans suite, aura lieu
oe jour.

Les comités.

Le comité des Contemporains de 1883
a le grand chagrin die faire part à ses
membres du décès de leur cher prési-
diemt et amii,

Monsieur Charles BOREL
qui fut en cette qualité l'animateur du
groupement pendant 23 ans.

Ils somt priés d'assister au culte qui
aura lieu au crématoire de Neuchâtel,
à 16 heures.

Madame Lucie Ostersetzer-Borel et
son fils Jacques-Vidal, à Saint-Légier
(Vaud) ;

Monsieur et Madame Willy Glatthard-
Borel et leurs enfants :

Mademoiselle Loyse Glatthard ,
Mademoiselle Josette Glatthard et son

fiancé, Monsieur André Siron ;
Mademoiselle Jeanne Sauser, sa fidèle

amie,
les familles parentes et alliées,
ont la douleur de faire part du décès

de

Monsieur Charles BOREL
leur cher père, grand-père et parent ,
enlevé à leur tendre affection , dans
sa 73me année, après une longue ma-
ladie , supportée avec grand courage.

Hauterive, le ler février 1956.
L'incinération , sans suite, aura lieu ,

dans la plus stricte intimité , vendredi
3 février , à 16 heures, au crématoire
de Neuchâtel.
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

Madame Albert Vuillermet-Jaquet ;
Monsieur et Madame Louis Vulller-

met ;
Monsieur Jean Vulllermet et sa

fiancée ;
Madame Linette Jauslin ;
Monsieur René Vulllermet ;
Monsieur et Madame Léopold Jaquet;
Monsieur et Madame Roger Schub-

pach-Jaquet et leurs enfant s, à Genève,
ainsi que les familles parentes et

alliées,
ont la profonde douleur de faire

part du décès de
Monsieur

Albert VUILLERMET
leur cher époux, papa et beau-père, sur-
venu à l'âge de 77 ans après une lon-
gue maladie.

Neuchâtel, le ler février 1956.
(Ecluse 48)

Sur la terre souvenez-vous que
le monde est un exil, la vie un
passage et le ciel notre patrie.
C'est là que Dieu m'appelle au-
jourd'hui. C'est là que j'espère
vous revoir un jour.

Domicile mortuaire : hôpital des Ca-
dolles.

L'ensevelissement, sans suite, aura
lieu vendredi 3 février, à 15 heures.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

<
Vous ne savez ni le Jour ni

l'heure.
Monsieur Maircel Barbezat ;
Mademoiselle Marcelle Barbezat ;
Monsieur et Madame André Barbezat

et leurs enfamts ;
Monsieur et Madaime Edouard Ducom-

mun, à Delémomit ;
Madam e et Monsieur Louis Fasnacht-

Barbezat , à Corcelles, leurs enfaraits et
petiits-enfaints ;

Madame Louisa Barbezat , au Lande-
ron, ses enfants et petits-enfants ;

Monsieur et Madame Jea n Barbezat, à
Couvet, leurs enfaints et petibs-enfanits ;

les enfants et petits-enfants de feu
Heniri , Jacques et Emile Barbezat,

ain si que les familles Jeannet, Bo-li,
Bmrbezat, Apothéloz, Dubois, parentes et
alliées,

• ont la profonde douleur de faire pairt
dm décès de leur chère et très regrettée
épouse, maman, grand-maman, sœur,
belle-sœur, tombe, cousine et parente,

Madame Marcel BARBEZAT
née Fréda DUCOMMUN

que Dieu a reprise à Lui, dans sa 62me
année, après une pénible maladie sup-
portée avec courage.

Neuchâtel, le 2 février 1956.
Maman chérie, repose en paix.
L'Eternel est ma lumière et ma

délivrance.
De qui aurals-Je peur ?

Au revoir.
L'ensevelissemient, sains - suite, aura

lieu samedi 4 février, à 11 heures.
Cuite pour la fam ille à 10 h. 30.
Domicile mortuaire : Trois-Portes 37.

Les Darents, amis et canniaissances de

Madame Justine DELLEY
sont informés de son décès survenu ce
jouir.

Neuchâtel, 2 février 1956.
(Evole 7)

Déchargez-vous sur Dieu de tous
vos soucis car Lui-même prend
soin de vous.

I Pierre 5 : 7.
L'ensevel issement aura lieu samedi à

13 heures.
Cuite à la chapelile des Cadolles à

12 h. 30.

(c) Jeudi, à 18 heures, un commence-
ment d'incendie s'est produit dans un
garage à la rue de la Ronde 18. L'in-
cendie a pris naissance dans des dé-
tritus et a été occasionné par une lam-
pe utilisée pour dégeler une conduite.
Les premiers secours se sont rendus sur
place et ont rapidement maîtrisé le
feu. Il y a eu quelques dégâts.

LA CHAUX-OE-FONDS
Commencement d'incendie

CHRONIQUE HORLOGÊRE

Les statistiques détaillées de l'expor-
tation horlogêre en 1955 viennent de
paraître. On y constate tout d'abord
que décembre 1955 a été supérieur à
décembre de l'année précédente. En va-
leur: 110.407.152 fr. pour le premier,
contre 107.932.959 fr. pour le second ;
augmentation : 2 millions et demi de
francs environ. Quant à l'année entière,
les chiffres en sont déjà connus. 1955:
valeur 1 milliard 77 millions de fr. en-
viron , pour 1 milliard 40 millions en-
viron en 1954. La reprise a été nette
et rapproche des chiffres maxima at-
teints par notre exportation. Là, l'aug-
mentation est de plus de 37 millions
(3,56%). Le nombre de chômieuirs reste
pour ainsi dire nul.

Les exportations en 1955

Dieu est pour nous un refuge
et un appui,

Un secours qui ne manque Ja-
mais dans la détresse.

Mademoiselle Marguerite Stooss, au
Landeron ;

Monsieur et Madame Rodolp he
Stooss-Gaschen et leur fils Gérald , au
Landeron ;

Madame Hilda Stooss-Lehmann, à
Berthoud ;

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la douleur de faire part à leurs
parents, amis et connaissances, du
décès de

Monsieur Willy STOOSS
leur très cher et regretté frère , beau-
frère, oncle, parrain , neveu et cousin ,
que Dieu a repris à Lui subitement,
dans sa 49me année.

Bienne, le 2 février 1956.
L'incinération aura lieu samedi 4

février, au crématoire de Bienne.
Culte pour la famille et amis, à 14

heures.
Domicile mortuaire : Chapelle du

crématoire.

Quant à la répartition des marenes,
la statistique démontre que l'Europe et
l'Asie sont les continents où notre
exportation horlogêre a enregistré les
augmentations les plus appréciables.
16.500.000 francs environ pour le pre-
mier, 12.500.000 francs environ pour le
second. Le recul sur le marché des
Etats-Unis est compensé par une amé-
lioration des ventes dans d'autres pays
du continent américain, notamment le
Canada. En tout état de cause, et mal-
gré les efforts de l'augmentation des
droits de douane et des attaques dont
notre horlogerie a été la victime, la
demande d'articles horlogers suisses
reste forte. L'année 1956 devra donc
faire, de la part de nos fabricants ,
l'objet d'une ingéniosité et d'une vigi-
lance accrues.

Des marches plus favorables
en Europe et en Asie
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| LE MENU DU JOUR f
Ê Potage _

Cabillaud poché i
; Sauce câpres E
: Pommes vapeur E
: Bananes
= ... et la manière de le préparer ï
1 Cabillaud poché. — Faire pocher E
: des tranches épaisses de poisson dans :
: de l'eau additionnée de vinaigre ou :
: de vin blanc avec sel, poivre, laurier E
: et oignon. Préparer la sauce avec i
E moitié bouillon de cuisson, moitié Z
ï lait pour donner une béchamelle lis- ï
. se mais pas trop épaisse. Ajouter un =
: jaune d'oeuf et des câpres. Chauffer E
: sans cuire et verser sur le cabillaud E
: chaud.
"mil iiiiiHiiiiiiiiiiiiitiiitiiiMiiitimiiiiiiiiiifimiiiiiiiin

MERCURIALE DU
MARCHE DE NEUCHATEL

du Jeudi 2 février 1956
Pommes de terre . . . le kilo —.35 —.40
Raves » —.40 —.50
'Choux-raves » —. .50
Carottes » —.60 —.75
Poireaux blancs ... » —.70 —.80
Laitues étrangères . » 1.40 1.50
Choux blancs » —. .50
Choux rouges » —. .00
Choux marcelin . . .  » —. .60
Choux de Bruxelles . » 1.30 1.40
Choux-fleurs » 1.30 1.40
Endives » 1.50 1.70
Oignons » —.60 —.80
Pommes » —.70 1.10
Poires » —.50 1.10
Châtaignes » —.95 1.80
Œufs la douz. —.— 3.20
Beurre le kilo —.— 10.20
Beurre de cuisine . . » —.— 7.60
Fromage gras » —.— 5.80
Fromage demi-gras . . » —.—¦ 4.—
Fromage maigre ... » —.— 3.—
Miel étranger » —.— 4.80
Viande de bœuf ... » 5.60 7.80
Vache » 5.20 6.20
Veau . 5.60 8.20
Mouton » 5.20 9.—
Cheval » 3.50 6.—
Porc » 7.50 9.—
Lard fumé » 8.50 9.—
Lard non fumé ... » 7.80 8.—


